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novembre 19 8 C. Co Mirage est armé d'un donUatimi 
CEP 02 rap.Ésantatf de l'arme nucléaire pré-stratoniquo AN 52 
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ithïsijhîs électtonkpjas Plitaial *r Elaras (Anmés de T Ali J. 
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THE CANADAIR SABRE 

by Lorry Milbetry 
Canav fiooks 


Qdl 

LeO 45, AMIOT 350 
& AUTRES B4 
par J. Cuny & R» Dcmcl 


THE CUTTING EDGE 

by Charles J, Heatley III 
Thomoiion, Grant & Howell 



Vâilà ur liv-fr qui pour r üjü (amoureux des 
r- jùfs »} restera boüiiluskThSemert l'évênamoril 
littéraire aéronautique âu l'iinnés r^u! vie U dc 
5 'émuler, ^our beaucoup en France b grartcb 
sms-rara story os l'histoire de l'uviulion eu no 
dterwie, cc b eu C [nnadalf Sohœ, est presque 
□nlièrameiri. Inscrite dans ‘histoire de n Snyql 
Canadien Ait Feu ce en hirope dumn‘ tes 
années 50 el le eébul des années 60. {."«si 
en effet avec cet üppuiuit dérivé du NortFi 
Âmerican f-d6 Sabre américain que lu RC AF 
curiquïl se.;; telSrciH de noblesse dons e ciel de 
lu vallée du Rhin b irette ecoque. 

Qui parmi Set vétérans du I Am>BB du 1 1 Air 
des années 50 ne tu souvteril encore dut 
.wriBLrses # membrées » que réservaient les 
Snhrs de lu kCÂF aux pilotes de chasse tiran- 
■uutt qjj y’uVeniuraient, sur Mystère lV A ou 
Sufjoy Mystère B2, durs Iss zones dé « !ru- 
vail * des Canadiens uu-dussus de j Lc iu iu, 
de l'Alsace ou de la Foré l Notre... Durar il toute 
uriü décun lie les pilote s de Sobre iïe Marvii îe 
G: usI m iqij 1 i, Zwai brüosen et Rader.-5ol! inger 
y réÇfJiùi'C iî Cil muîïrtis incontestés, niignarl cto 
longs tableaux de dresse fe^ts de photos do 
dné-milrni buses montrant lujj œ eue les ?or- 
ces aériennes de l'OTAN comoFüienr comme 
rrvians do cunihal, du Hunter britannique au 
Super Sabra uméricciin, en passart par As 
a vions IrauccSs ci lus plus tien il et même les. pre¬ 
miers SfariigSiter ! 

Produit à prés de deux uiilb exemplaires, 
entre t95Ûal 195H 6 Cartierville prés de Mon 
Pnékil, îo Conu dc-k derbre était Drincipclemert 
ur dévuloppemeni du F-H6 américain sin 
lequel Se turboréacteur d'orîc'ne avait éte rem¬ 
placé pn 1 . m moteur Avro OrnntJa du concep¬ 
tion cnnrrdterne beaucoup plus pu dort Etui il. 
Construit en série en quatre modèles différents,, 
danl b Mciri: 6 constitua le née plus ultra, le 
Carre deir Sabre) Fut utilisé opénationnellement 
pendant plus ae dix u 113 pti r pl us du ving ! un i- 
rés de la K .A T I permit également ù plusIüUiS 
forces aeriennes, dont la Luflwdb lUIlGissante. 
do disposer d-un ô-= t me I eurs a u-ans ce 
o lossu du i 'du u ou c ur ne fut définitivement sur- 
l assé qu'au u'iiliuu dus années 60 avec 'ovè- 
r ement d'une nouvulb yuuuruila-n du clius- 
seurs. Il fut utilisé en loiïiLoI uvuc succès ui 
C -oréu jntir es Américains et dus pïbtes cara 
diens dokichus) ainsi que par les Pakista nais 
durüilT eur ÇJUurrc cun1 ! 'fi les Indiens. 

Très richement ilkislré aven un mrmd nom¬ 
bre de photos inédites eu non ci b une cl ur 
couleur,, lu gros lfu r ede Luiïy Mllbériy os- üi 
mu.sF pour les inconditiafineb du odbre. 


Cnnav Bc-oks, 5L EnsaFm Avsnue, Toront-u MéF 
3Bi |Cüinuda). Prix eh Fronce : 3DCt F. 


UQ 45, 
AMmiJSB, 


n 

les ouvrages du tandem Çuny/ITanrd ituus 
réservent taufours d ‘ agréables, éludes du "One 
sui dos sj 1 jets concernent l'hisîoiru de notre 
curoiiuul'que notiomle Avuc-œqrc® livre de 
400 pages consacrées aux bombardions 
moyens trarc-çais dits « B4 » — d’uni tu cur 
rière,. de 1935 b 19-57 env iron, se cartonc 
ulroHumsnl avec od le tics dcJX « frères enne¬ 
mis s LuO 45 u? Ambi 340/350, c'est toute 
l'histoire du bombardement fronçais dus 
années 40 que retracent toi lus auluuïs, non 
30ns hrio. 

Si cerinins le-ciuurs ovebnl 6ï6 I lustrés de 
donadus Icclir ipLus sui les matériels présen¬ 
tés dans un orécédent cuvrage de .-uan Cbny 
et Raymond Dane publié dans a mémo sürîu 
Docovio (cf. S 'A viafkm française au Brjsnbitf- 
dciiicni 1918-S V40\, fus voici rrtcii ri tenant 
pourvus d ‘ Jl U il I IpUSO! :l u ! I !UI ;UÛ aciph e sur les 
bombardiers moyens qu 1 firent !'Armés de l'Air 
d'avant guerre. 

Di: frét de leur n ambre et de leur impur lai icc 
historique, le r.uut du ce livra asl princiuub- 
rr.ur t cautné six i us : ioré & i èli vic 1 45/451 fcF 
la famille Amîüt 340/350 [d'ari son titre). I* 
accorde toutetoisune place non négligea bu 
aux autres appa r eis du même "ype construits, 
n nnffi'r du 1935, onnf e codre du piogrtu'u'ib 
off;r:i(]l du u bombordters rapides B4 » ■ avions 
ui oui poui rvutns cnliu uuli'US r Latécaère 
70, Rûdfiuau R. 120, Blcch MB. ! 53 et Breguet 
462. 

lancé en série ù partir de 1933, le luD 45 
[suivi du leü 4.51 J aîlait rapidement dovorFr 
lu bunïiburdlor siamdard de l'ÂrrUuü de I Air 
durant los üumbals du 4Û ut ceux r subsé¬ 
quents. de f'aviation Je Vichy. Nanti d'une 
régence dorée que les auteurs bottent en oré- 
oFu pn - un examen impartial dus Pairs [sa loii- 
lenlant ur résumé de ! m décerna! b I lie du 
« qrürid avion en puissance ») b fumi'le LeO 
46 1 pul fziiolcniurii ûliu Jévobppëe 6 terrifie 
en raison Je b défaite, l'éludes des Amiot 
340/350 aux tizji ies parflaiièrement racées fait 
ru pendant de relie des Latü 45^451. TaU' 
aussi uxlttjuütiva jjIïb insîsla dyubmoiil SUf e 
îiivcau Je dévduppumürit ülléiut par 'indus¬ 
trie aérer u-Jliq‘-ic truncaisu à Ici veille ne la 
guerre, tant en matière de machines-outib 
qir en mntlè'"e d'oérodynam'que dt-îs atouls 
industriefs réels qui turent ma h nu tcusc 11 iuj'i I 
gâchas pri' rJes velléités pr/itiquus Jù tous 
ordres ol dus problèmes tic finartcumeni dras 
licuos (surlou! □ t'ajicu'iiïu de b firme: de 
M. Téiix Amiot). 

C !p ivre remarquahî.e,; a ta-: is pninl s da vue, 
est ccmoléré par de r amhreusas ciinuxui dont 
usic cioJfcc d l'aluda cl,qs mo ques et camou 
flages des LcO 45. 


Fdilï-on ï Larïvièce, 15-17, quai eu ['Dise, 75619 
Paris. Prix : 325 F. 



L ors Je n nt-u dernier vny aqe en t fai ror nie, 
r.eus avons ou le ploisir de decouviii eu livra 
G U us b buiueu-iricme du soi ecüuui , le capi¬ 
taine de frégate jCcsnmander) f..-iùrles Méat 
ley alias « I isater ». commandant en second 
6e la fSottïl e d'entrainementopérotiornel VT 
I 24 du N A«5 Mira ma r a :j son r rnrmés -es équi- 
pügas du F-14A i amcat da I 'ucjoi lavulo on iu- 
ricaine de b Flcllu du Pacifique, 

Si la personnalité du Commander I leotley 
pilote de Fomcaf tolaliscfit 4 200 heures de 
va' et 690 appootogus est uronnnnte — i a 
alu un des ou nsui! fers du l'U.S. Nuvy dura ni 
lu lu-jrsiaqa au Fitrri « lep Guri s —, elle se 
double d'un pireioyi'ophe CcniÉirmé el d'un 
auteur du bbnl couirne nous sieul iaitericms en 
vair plus sor/vent. 

Passionné ri'nvtirrnon ut tijirlaîru c'en diplôme 
officiel an pnola-jou-nnl ismu dol ivre pa 1 ' U n;- 
yersiié au Missouri, clieJes beul.'uy n u rouai 
dans ce livre tout en couleur (imprimé uu 
Japon' certaines des plusbe les pbatas de sa 
col teciion de dtapositives réalisées de m ri? 1 i ne 
bonne dizoinu c'-nnnéus. 

1 ' <\u Cutiîng trigB \ u i ranchar I, en anglais) 
■ous cfiie un peiiorarna art images de t'uviu- 
tion embarquée américaine actuelle. Camp or 
tant 50 pages riches er photographies de 
Iol r o beauté, il représenTe nnnhah-ement le 
plus brïau compliment qu'un pi oie de ‘U.S. 
NüV'y pubso faire ou inulîai qu'il uimu... Ûn 
y retrouve en vcdeltu b F- l 4À, biui sCi, maïs 
aiissi tous les autres appareils de combat de 
l'aéronavale américaine y compris quelques 
ningnifiqcjes ohatos d'interception d'avian-s 
soviclirrues au-dessus rte l'océan Inciea e r de 
la Méditerranée. 

C'est Jri très qrand e# très beau ivre que 
nous ne pouvons que recommander â vous nos 
lecteLrrs, en espérant cpje les Fdéians Atlas 
aujut'-l prorhainement 19>rcasicn d'en produire 
Ur'iu Voilier 1 fmriçubc cufïutiu ifï viuni'ur'l du 
le taire uvcmt Ncül üvucl'cuvicgu « Wfngs » 
(Ailes) du môiïre éditeur anbérïcain. 

Thornnsson-Grruît, Inc., 50-5 Fcuboner P^ivu, 
Suite IC, QiarfonesVille, VA2290t. Prix ! 020 F. 
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O-contre, le Wliraye 3V A n r 34, 
pilntc pur “» équipage de l'E.B. Zi'S4 
ii Muma ih (Ati j- 

'flpvlhtar/Arméa de l'Air J. 


Cl-dessnüs-, en h-tul. In Fiamifit 
nVliiîetie aci:ûmpaîtnÉ du Général 
d'Armée Aa-rLe-ncia Jean Kji-ulnisr. 

Chef d'ESot Major <3as Armées, 
cl du Général rt'Armée Aérienne 
Achille Lurdhe, Chef d'EfütHWoim 
de l'Armée d*r E'AIr, ÊnûUte 
le-.'i expllcatbn-'i du cumtnendnid 
de le m* Escadre de transfert sous 
l'tflll vï fil fa ni du Génépi de Brigade 
Aérienne Jeun-Claude Lebrun, 
riiminarrdant le Trsriapo-rT Aérien 
MîIif^Êra. En très, durant 
b iHimarwrtraillün aérien ne d ' »l teqin; 

srimiuEéa du lorrain de Frescaty, 
le 20 dénemhre dernier. M. Jonques 
Chirac écout* les cnpNcatiurcs 
lKj GéméreJ de Corps Aérien Rof?cr 
Poséidon s. riirrnitandafii ü FATîmïM™ 

R.A. : on noter b droite, b ministre 
L |i: j» Défense, M- André Giraud, 
entouré des généraux Lundie 
et Sauinic" 

fSaC. C'-i^rs- RolIefArmée de l'Arr.l 

L'ARMÉE DE L'AIR EN VEDETTE 




C W ujr unû jrnirwe Isurrnde et ïûus un 
getil glacial RPR la Premwir Bilinislra, 

M. JactjUOS Chirac. e affCElSR 'a 20 tlêcunl 
Jiro SR premiêra iisite 0 VArmaai CE l'Air de.- 
puis qu'il es! rHuu-iu u Jï; aiiairua CE mars i!ûf- 
r. ?r. Àcîompiqjiié, pâtir fncciisiûfl, du ni listra 
■He la Daferasa M. AMré ÜiiEUCi al des nas- 
ponsSdilsâ parle TienERiras BfiS raimutèSiORS eEh 
la ÛùïHiSü natipralE, le Freiner niiiuslra R élù 
reua. nui la 0 hse l’iériaann 12B de MW- 
rrEaceîy, par -a Chftf il'Fiat-Manr dR i'Aimn p 
de rftür, la Gau-irs' Aclfl'lla LarcJut. fliiléuri te 
tuas îas i! gi'ands-nnmaieiiJESrs » et respari- 
sirjlaE ■ap&at'rBnra'i rfes forces si naines Bra¬ 
vant les IrttenipàriEi eL p recéda d'uns udIiot- 
Tij js jhntngrapl'-as, la Pranier rllinis'ru s'flil 
iajr préçEPtRr las Jiffàrcntas comptisadies rifi 
l'ftirtiRE da l'Air fit UR écnantillcamayu lie srs 
meIariaIs ; nuttticls h‘an cuiinus fi a 1105 lafi- 
tEurs et sur laaC|Ufi!s nnirs Ho mviRi kJj'ü n - pas, 
pjianue depuis îh misa en sa j viec du misSLlc 
44 staiHl oft II AüMP à Ea 01' Estadta^ Bnn- 
LiR.nlRTnen t rr nui lSHHî auuüfl rrsièitfil nmi- 
vrru n'HKt vaiiu s'apulf" à la pnnnpfo de RRde 
Artr à a Pl-.iiI intfiassenL dfi la aêïto te M. 
Cliiruc : Lue tffirr.nnstraucin da mise -n i=uvrc 
d'un iUctceptenr MîsdÿeFlC d:- la 7 2 - ïs- 
cadre de Chassa da Cambru OP atnilillTine 
P-JCléfi ifi-rbix- 'JH-li2Stirri:üï:'4ae. A ïOtte no- 
,-psinr. bs nnniLiaUSCS parsCiRPaï priseRtHü 
ont pu découvrir la nouueüe ncn 'aiaaisuri ïJSC 
■Jcï pilotes de r.hassa flflrrçais : fine üC-ïT nî- 
naisnn JetfllR evai: respirateur RiiiCilODa an 
suaire -riRiiijiS plütJ É'i'fl ai! Ct auefi arçnelis 
Ior farces da Jife-nse n aLsi'iale SHratfiPl à i- -j 
ma ia :àpaud 0 pftic.aüCîlKf.il a uns atlatjUe 
ifau agiiiSSfilir HtilÏHirL Idite b paiMipliû des 
dinLUS du cfiRïnp da LiUlaille muderea. A l -s- 
SUC de colts «sita à l'Arrràa &> l'Air le i" r R- 
Tlltsr ir ; 'niREre Ri la i vnislra de fa nàfense nnl 
ru-jaiiiu aüï nucsEinnï da la Pr-asSC, InLana- 
pa sur fa ijUfiSlinn lias A'WALfS, M. floiruC 3 
pricisfi que ! ?s néunctatinns ^utî Ire Améti- 
cains se pmirsnivaiai t et r js 11 rd'airla d L ci- 
sinn hritanfiir.ua il'acnnaris ÜOS Rneuig F-.fA 
Sienrinai æ b péacL; des WiV.viAL 1 Aftt 1 3 de rras- 
IruLfiun nalwliafc flaursil ftfnhaldiHRCnt- 
PVfir ü lé ctlGix fraaci.; fin tansrar de ca s-yati 
Rie, j£ Gc jvornerrrHii I nttaaiiai-L capaiidard 
ri'nhicr.ir a '■? mdlMr pjfitanÿi s F mst-cw 
cw/ z. U ut dafiisien trairçaise SRra £om 1 alciia 
piisi; -y iit.'is Uif Jrii'.ïï .Vb'j- crwrf x. Peut m qur 
nsi du Rrffflte, an rav^netlRr b G(Hlï*mmiient 
Irançeis n'a suujiiuicpps pris d'csia auanifirts 
raiiLifils. Tüp jnsc sers iculcfsis rinnue rvrre 
la prnr.tiain f;.alr n üj Bcurp-et ri a juin Ü3È? 

Utiii MirhiiS ûUHL 
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Ci-dessus. le Lieu tanant-Cofonel 
Jecn-Frnncjis LouvLon. commandant 
la 2- Eacadra da Chasse du Dlp-jir, en 
i:nrnfi;iynic nl’jjn du S BS IBUnes 
pilotes, Le Llauîenant Phlflppa 
Mûntoûfiliilo, devanl un iVHrâpe 
2Q(](] C ilu t'E.C, 3f2 ic Alsnco a. 
La cdlcmal Lauvlon ca-mmandaEt, 
l'iétâ derrrlOi*, lu üét»i:hirm(!iil 
de Mircifrc ZBOB qui a réaîisé la raid 
Üljon-Djakarta, en tndüiséste. En 

1 1 :-i .ji, -À ilmit:.!. tin f>il(>!<r 
da Mirage F1C tfe la 12* Escadre 
da Chnssc TBvâtu da la ncuvells 
oopnb'.narso» da vol N ESC avec 
eon dispBsrtrf respirafoiro autonome, 
Cl-contta, poaar d'saaaul da C-1BQF 
Ttansall ûu tiaTAWl nliuk 
la prr>tçn!ïnn d'un poste SATCP 
Mistral La mtasila acl-alr PlâtreI 
ct|UÈpeïa üiaritfll l'Am-tôu rie t'Air. 

l'Piioîos de rsutsur). 
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les quatre tvr iÉS d'appnrvils qui équipèrent leu 
escadrons rtc to 4 1 Escadre de Chasse antre !'■ ralratt des dsr 
niera Republie P-47D ni l'arrivée tli;^ preinlera DassniJi WUrage 
■lit E. D« yautlia à droite : una patron ill-iï légère de Spitfirc IX 
dii S.ç. 1/4. i,5PA 371 dans li: sial da l'Annam an 1347 ( SHAAj. 
ün Vampire F&.F51VZ1&21 dol'E.C. 2/4 « La Fayaltr » dans 
I- ülaS d'AIlHmaane au début ries années 50 fCvH. 
!. B. Cfnjifiéi. Un Qurayan da F'E.C, 3/4 « Flandre ,> au 
dâcollape da Bremyarten on 1&5â iArchivvv Sw Air). Un 
Rt?fiuLllir F-B4F de l'E.C. 1/4 .i PaujiKIné i.«n 1957 dans 
le ciel da Fi-jin-ge. {SHAAi 


Vu peu après 
la Fjn l!+! la Deuxième 
Cuerra manürsla, un chasseur Rupu- 
blic P 47D Tbundcrbûll de Fh 4* Escadre de Chasse 
stationnée m «ledennandig. Cel aeicn «pii etbere s»«-h= capot matant 
la Lévrier de la EPA 81 a ppartecisH au Groupa de Chasse 1173 *, Dauphiné 


V oir; presque quarante-trois ans déjà qUO 

le 1 Fr mai I '944, en pleine Seconde Guette 
.mondiale eL en prévision du débarquement en 
Provence» était créée la 4* Escadre de Chasse, 
placée sous les ondées du Commandant Arnaud 

par jean-M ichei Guhl 

Il s'agissait alors d'une création officielle sur le 
papier qui ne changeait rien au déroule-mclït des 
opérations ce combat suc I Italie du nord dans 
lesquelles allaient ocre engagées les unités de 
l’Armée de l'Air reconstituées depuis peu. avec 
l'aide des Alliés, en Afrique du Nord- 
La « Quatre s d’alors c'était deux groupes 
de chasse, Scs G.G. 11/3 oc Dauphiné s {escadrilles 
SPA 37 Charognard et SP A B1 Lévrier) et II,'5 
« La Fayciîe> (Escadrilles SPA 174 Siaux et 
SPA 167 Cigogne] qui opéraient préalablement 
en Afrique Française du Nord {respectivement 
sur Humaine IIC et P-4ÜF) de concert, avec les 
Alliés dans le cadre de la Ncditerranean Allied 




irn 


#> 




A droite, 
afin tE* fêter 
avec bric, le 
4 EictûbTO 

1986 à Lu- 
xcuiï, las 70 
ans du, ü La 
Fayette h cl, lr- 
franchÊ^ement 
du cep rtc s 
250 nau heures 
rh: vet sur Miroye 
lit E i le OttïiUè », 
deun s viens furent 
ïtisftf spécialement peinle 
dans des Ions de cou 
En Lire Irougif/irsrll tre- 
dEttonncla de i ■E.fl- Z-/4, 
ovec une éphémère dentition 
ftlrirvA Csriow}. 


Tactica! Air Force, Equipés depuis peu de 
chasseurs-bombardiers P-47D TFufJiderboft, ces 
deux groupes vont opérer sous la coupc- du 
57th Fïghter Group de VUS. Army Air Force 
stationné sur Se terrain d Alto en. Corse, à 
25 km au sud de Bastia. A la même époque, 
dans ta botte italienne, tes troupes française du 
Générai Juin se battent sur le Garigliano Peu 
après ce seront Ses combats de Cassïno ouvrant 
la route vers Rome. 

Le 16 juin 1944 marque la première mission 
de la nouvelle 4 È Escadre de Chasse sur la 
France ; les P-47D du G.C. 11/5 -S La Fayette » 
décollent aux côtés de ceux du 57th Figbter 
Group pour 11 n 4 3W6e P K sur ' ÛS côtes du Lan¬ 
guedoc. Pour tous ceux de l'Armée de l'Air 
qui participent à cette m ssion, f ' est ta première 
fois qu'ils se retrouvent -dans le ciel de France 
depuis 1 b défaite do 1940. Les Américains ont 
tenu à ce que cette première mission de groupe 
soit réalisée par des appareils du n La Fayette ». 
Le symbole est fort : quelque vingt ans plus tôt 
c'est au sein du même « La Fayette » que des 
volontaires américains sont venus se battre aux 
côtés des Français contre l'envahisseur alle¬ 
mand. Et comme en 1916, tons n'ont qu un 
buL - la victoire. Et elle sera chose acquise, 
grâce aux Américains, moins d’une année plus 
tard, lorsque les groupes delà 4^ Escadre, alors 
répartis entre les terrains de Luxe U Ü et de Col¬ 
mar, apprendront la capitulation allemande. 
Entre-temps, un troisième groupe de P-47D 
avait été affecté (le 31 octobre 1944) àr Tcsca- 
rine : Se G,c. Ili.'3 « Ardennes K-, précédemment 
intégré à la 3* Escadre ds Chasse. Le bran opé¬ 
rationnel oe la « Quatre iï au B mal II 945 s'éta¬ 
blit à plus de 10 QQQ sorties, durant lesquelles 
plus de 4 300 tonnes de bombes ont été Ar¬ 
guées par ses chasseurs-bombardiers sur des 
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objectas cmitmis, et 4| victoires aériennes. 
Beaucoup de ses piEot*^ sont tombés au champ 
d'honneur, dont le Commandant Arnaud, pre¬ 
mier « patron » de l'escadre abattu par ta FiaK 
à DailrioTnarie :e |2 septembre 1944. 

En Allemagne occupée 

Le=. lendemains de b. Victo.res voient las trois 
groupes do la A ù Escadre de Chaste- quitter leurs 
bases do Franche-Comté iat d'Alsace pour venir' 
s'installer avec leur état-major sur Je terrain de 
Niedermendig. situé près de Coblsrce. dans la 
zone d'occupation française en Allemagne, Les 
Américains ont oflerL à l'Année de l'Air 'es 
quelque cent trente Tbumfedjïrftqu’olÈo muLtait 
toujours eri ligne au & mai 1945. Et c'est donc 
avec une cinquantaine de P-47D que les trois 
groupes de b « Quatre v prennent ieurs quar¬ 
tiers d'occupation a Miedcrmcndig. 

Les vols Soûl réduits an strict minimum car 
C'ùst l'heure des restrictions pour les militai¬ 
res comme pour les civils engagés, tant en 
France qu'en Allemagne occupée, par les tra¬ 
vaux de reconstruction jde l'après-guerre. 
Moi ns d un a n plus tard le I " r avril 194é. I a 
« Quatre a pierd son troisième groupe de 




En haut, preuve que poindre 
des gueules de requin sur les avions 
n'esl pas une nouveau! f: nu 
« Ui Fayette » ! Cette photo 
— DrebïUHeiTietst prise an Allemagne 
eu printemps 19*7, avnnt lu départ 
du G.C. 2/4 peut l'Indochine — 
montre un Spitfir* IX naull 
d'une belle dentition du sqnnlir- 
Le ii Ctmard ■■ de la Deuxième 
escadrille du G.C. 2/4 (ey-Û.C. H/&) 
est peint an petit sous l'habitiscl* 
visible junte au-dessus du carénage 
du canon Hi^ns de 20 mm 
(Camouflage 1 A ; r CMd, 

A gauche, ü Tcujiari* lliidùohlnéj eu 
1940, daa mécaniciens du G-C- 1/4- 
■;i Dnuphlm: i> déplacent un Spitfire 
IX nouvellement rephint m sur lequel 
apparal la Charognard ds le Première 
escadrille. Les n Spll i;- du G.C. 1i'4 
avaient loue des caswsntfes d'iiéllués 
Jeune eu muge, cou leurs héritées 
Q.C. 3/2 Alsace h (CûU. F 
ffcrÿéïîsj. 

Ci-dessous, une n yrEiifrullle it 
(pu Vumpira FS.b camouflé 11 
de l'E.C- 2/4 « La Fayette » an 19 50 
nur le terrain do Friedriiiha/haléss 
à une époque ou Iss parkings de 
ir FrJad n ëtïiiunt «n terre battue 
fjurnfe de p.s.p. amôricuincs- C r *$t 
sur cet U; îiase ü 1 Allemagne que 
Je « ÜuaStB n ent-TTI r>ffii:udln lient 
dans Fère ries « jets » «n 10-43 
On devin* le tête de SIouk du 
h La Feyelte » prinfe sur Le nez 
de l'avion fCati. J. Bodsonf. 
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Les photos û Ouragan en rcHifrm d'époque snni 
tïtrftiiÊirtêni r:iTcs (tout du moine pour l'autour 
rie îiçt nrrirlc qui n'ati liüilntal pus U fulnrs que 
rrllr qï,,,l, le VUS CÉ-CiMItrn. rBjpquêi: Uu Cahier 
ria Mc-i■_!"*e de l'Escadron de Chasse 1/4 
,| Dauphiné n, en dépit de sa M'auveise quSbEé 
no no min. monlre l'Ouîegsii u u 149 14 KA 1 devant 
le g lard hznger Uu 1/4 Hiemcarcan (République 
Fédérale ü'AHnmngnel ar TJ 5 5 L mion ïirbure 
les merqi.ieï et couleurs en vigueur n i époque , 
olüËon composite -, Ch a roçtnflf-d 1 /Lévrier - au- 
densUi U u ligle Ouragan irèiirè d'un érinrr yur 
ro nez indice II l e«i t< Kily >i ol bidc-ns da bouts 
c aile rûuje avec flèche et etnpér ueueis bleu 
fiiiu L:. I 3 -i • Escadre rlr- Çhas'sn conserva 
ses Dassault Ouragan [n;ndqn.i tout jus Se trois ans 
M ' F. C Vifi Aibin i Cl rürf(j'rr-j J. 

Ci-desEou&, en servie n □ |q 4 - Eseadra üs Chasse 
de 1357 j 19GG - le oliaàsüuf-tiondjsTtlïei 
H--p,fhlic F-04 F 7huniJerrqroek, Celui d f&srial 
nu^'hEf &2-9ÛÛLII ( 35 i l'un da plus de trois canls 
avions de tt type pris an compta par l’Armés 
Un : Air ^ru titre dp Mutuel tJefrnnr Axsbstance 
Pronrom de I ÛI4N et revlituéa. pnr la suite. 
buji Aniéileair=s II orirto Ibæ oeufeu-is de l'E.C 1/4 
Il Dauphiné m et S été p 1 .ulXyraphlé S Crell 
en juin 19G5. On afMïrreil, s-niry T'h-ihit-jrle, 
l'Insigne du Lévrier de la 5PA 8 t 1 Deuxième 
nscBUrafe uu , Dauphiné penil sur une Mèche 
roune omhréa de L'Ieu sur l'rjntrr. Eli-rir l'indigne 
üe le PreiniêiK secodïiile — le Cf-arognard 
de JP 5?PA 37 - était perré sur une fléchir hraue 










bercée da muge-, Ce F-Ë4F c.^t --q ipe de gros 
léservoirs penduJsires de 4bü U S Collons avec 
Eeaqnel*, par temps diomi, les Thunderstrénli 
■ hrqirt-aient » d'InquiétanÈSS longeurs ds p-ivfo | 
iCiith-i-tion .'1 l'urr.'Tùi vki Fût r, 1 Oit Bigeif. 

Ci-contre, entré en service â In <, Du nue » 
e-T 1967 le Mlroge ni E y Hit.iN^ora bientdl vlnqt 
"rw de service. Uni" ? (4-AFj eal mu ici 
a l aUerrfsaage sur Fq piste de Lumm-J en ISCS. 
A cette epequa Mprana 111 £ penale*! 
des décorât4ms colorées : éefuir h-lmr ovj[ 
surmonté du Lévrier d- Eu îiPA B I ê gauche 
de lo dérive, é-rlnir rougs. 1 - nvec le Charognard 
dé l& SPA J7 uu aonrnmt .S droite. Curleuserriéiit, 
les chutor; m couléur de Mirage US F 
ce ra 4" Esuadrç de caltr! pér-ode sont rares 
ei e rednidiun n Al R FAN corail heureu s* Le- 
mnntrr'i de délies .u, .--lea n BMühînï i iiuiirenl 
le bü>-iii! iliir- de nou* en fnirr parvenir 
fF.C.F.A.J 
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Le Vampire Mt.B n® 2 « 40 .1 m 
Ue l'E-C, 1/4 ; PuupliinS » en cours 
rti; râfîïistr tus œuvre il Simibaeb 
lAlkmagnel N? 27 jui'.et 1952. C'eat 
Ktir cette base du miênanl? que 
les Vampire de is « Ouïdns » âlaient 
rénullèïemciil dêEBerpëü lursqua 
la piste de FrÈolriuhshafen 
nnsiaïaitait des féjJîirjtlSûL». 

Dn * i |j^-r â cinc:-i Isa G MP ciiewiaa 
h polsnire utifisCvs alors pour 
le r*mplis-f«ge des rêservo&E des 
avion-;- Le Vampire n" 2 rijniiarlenait 
à La petite série du* quinze premiers 
de Havilentl BH.IOO assemhEfc en 
Frapnia par îa SMC AS F ü Harigmane 
fCoH J.-B Frappai- 


Le Vaiwpir^ Mk, 5 V217G » 4L- 1 -. >\ 
de | r E.C. Z/4 u La Fayirtle » décelte 
iie. la pinte de ^ Frïad |f au ptlnt-smpa 
de 1953:- Cet apparaît sans ■nsiyirsa 
devîiii être détruit le 19 Juin Bulvnrtl 
j Brüfigtti i. anttpinsntla mm da son 
pitpltt la Sergent Cuntœl-Alqi lier. A 
cette époque ieL Jusqu'* t'élé ISSâf 
Ir-s lndlr::iilfa des avions de In 
4 n Cscadrc niaient pnrLêa « à 
Tannin'** “j nvue de g rends s lettres 
individuelkr* (SHAA wa .4 Crosnie rj. 


Un Vampire Mk.5 inhabituel t|ue 
cette « grenouilla » eu numéro 
Inconnu phyliiyraijhEfeu «ri 1964 à 
Cazaux. Cet avion qui semtdn 
être lit « J-US ii — appartenait □ 

CE.C. 3/4 i£ FlumJre » cl portait, sut 
l:s frree externe des dérives, tin petil 
éctr iaune iwc Sa Non iiob du blés dp 
de la province de Rendre- H se 
pourrait que est appareil fût celui 
attribué au Capitaine Pierre 
Grandnerre t uburs « patron ir du 3/4 
(Jacques LeStradvI. 

Le Vnn.plra Mk-5 V213Z * 4F-Q « 
du 3/4 « Flandre i> S F-rladrichuhafan 
en 1ü63. Le Troisième escadron 
da la e Quatre n ne devait lainnalUe 
qu'une courte existertee. Créé 
la 1 ,r janvier 1 950, il devnil être 
tlisfi-CUS le U-r novembre 1957. 

Ses insignes de tradition, le Diable 
rouge de la SV A ISO ci la Petit 
Pcucet de- la S PA 155, ont 
cependant été repris le 4 juillet 198fi 
aar tes Lroisiême et quatrième 

i-^cadrtlleis de l'E-C. 1/13 ■ Anols 
de Colmar tSHAA via A r ttvnvpi- 


Dctéa da ohuraseurs Daesault 
Ouragan rit: 1354 □ 1957 las trois 
es cad ra ne de lu « Quatre n 
connurent leur heure de gloire 
iiuaml. en 13GG, l'eacadre de 
B ram finit en fut choisie pour rnimtur 
la PaLnuuilIc de Franco 1956. 
Compnséc rie cinq avions ipresque 
tOU3 prélevés üixT Inc du 

3,/4|i elle émit mise en œuvre par 
quatrir pilotes ISLt Bretagnan.Sgt 
Savastre, SgE Oesçamiut, Sgi t*yn?i 
placés suuk Ire commandement du 
Lieutenant Pierre Rebuts"#!, M* 

L'Ouragan n” 311 « 4-LH n- de 
l'Escadron de Chasse 2/4 à Ls 
Fayetie « sa fiusi? sur 1 1 piste de 
4i rircjTi n durant l'année 1955. 
La base da BiamgaMen. skuéa uulm- 
Rlllrt à la hauteur il-!! Qulrptir. éttiit 
aiiirs b nrajvallo base d'attacha 
do le i' Quatre » qui avait quitté 
Friadtlohshal'eii al li:^ tinrgue du lac 
dv Cnnstanee un an plus tfis 
{4* 






chasse., le G.C. 111/3 « Ardennes w qui ist 
dissous. 

Le l 1 ^ jujllec 1947. par décision officielle de 
rttaL-Major de l’Arrrréc du l'Air, Ses G.C. 11/3 
« Dauphins » U/5 « L?i Fayerre » sont renu- 

mérûLé5 pour correspondre au. chiffre de leur 
escadre d’appartenante. Lu 11/3 devient 1/4, tan¬ 
dis que le 11/5 prend In dénomination de 11/4 (les 
chiffres romains de ces désignations seront pro¬ 
gressivement abandonnés pour dire bientôt 
remplacés par les f/4 ET 2.'4 que nous connais¬ 
sons aujourd'hui), Mai=: la relative période de 
paix que connaît la a Quatre » en Allemagne 
s'achève. La « guerre Troitta » s'annonce et. à 
plusieurs milliers de r <ilornèrres. de là, on Indo¬ 
chine. T Armée de l'Air fait face à la rébellion 
communiste du Vlctmlntli. 

La tournée indochinoise 

Au début de I année ? 947. l'escadre entame 
la conversion d'unE parfis ds ses pilotes et 
mécaniciens dur Sp/ïffre MkJX ; I s'agir pour 
deux détachements constitués des G.C. t/4 et 
11/4 d'a.ler relever les perscnnElsdc la 2 e Esca¬ 
dre de Chasse qui se battent en Indochine 
depuis août 1945. Le I 7 août 1947, la « Qua¬ 
tre » (sotl état-major et les personnels des G.C. 
1/4 et 11/4 sans leurs avions} embarque peur 
T Extrême-Orient à bord du paquebot Férf* 
fioi/ssef. Le 12 septembre, die arrive 4 Haï- 
pho ng et prend, quelques jours plus tard, les 
& Spit » laissés p^r la 2" Escadre en cours de 
rapatriement. 


Tandis que le « Dauphiné » csL affecté i P4ha- 
Trang en Cochinchine et le « La Fayette a à 
Gia-Lam au Tcuikln, l'éLJL-major de la o: Qua¬ 
tre s'installe à Tan-Son-ïdhut près de Saigon 
avec quatre 5piE+7re. Les premiErs engagements 
ont lieu au cours de l'opération « Léa r qui sc 
déroule du 7 au 14 octobre 1947. Le G.C. 11/4 
se parrage alors antre les tcrraîus de Gia^Lam, 
de Bac h-Mai et de Lang-Son En dix jours d'opé¬ 
rations. les pilotes du 11/4 s’en: prennent effica¬ 
cement aux objectifs du Vrctmintb et subissent 
eux-même s des pertes sensibles en appareils. 
Afin du remplacer les avions perdus et aussi 
pour appuyer la baLüille dédslvc du Tonkin, Ie 
porte-avions Dirmude apporte, entre autres 
renforts de France, doure Spitfire. supplémen¬ 
taires. Pendant cc temps là, en Cochinchine et 
en An nam, les Sjiitffrù du 1/4 sonL aussi n l'œuvre 
sur les plateaux et sur les riaières. Le 30 mai 
1948. avec le déclenchement de l'opération 
« Terrnirais » r les interventions se poursuivent 
sans relâche sur des avions passablement fati¬ 
gués. Au nord comme au sud. Début octobre, 

I heure de Sa relève sonne, c'est au tour de la 
« T rois » de récupérer lesSpitJîre de la-x Qua¬ 
tre », Fin I94A-. air moment où embarquent à 
destination de Marseille les derniers éléments 
de la oc Quatre » (ceux du 1/4), l'escadre tota¬ 
lise 8 633 beui'Es de vol en 8 lié missions de 
guerre. 


« Frled », « B rem » et Luxeuil 

A son retour en Europe, au début de 1949, 
la « Quatre » retrouve 1 Allemagne et. ses 
P-47D — sur lesquels ont entre-temps voté les 
pilotes de la 2- Escadre de Chasse qui partent 
au C T-A, K. de Mont-de-Marsan pour devenir, 
sur Vampire, les première pilotes à voler sur 
avion à réadioEi en France. Les personnels de 
l'escadre ne sont cependant pas appelés à 
reprendre leurs quartiers i Coblence Hommes 
et avions font rapidement mouvement vers les 
rives du lac de Constance et la nouvelle base 
de Fricdrichshafcu doLéu d'une piste {ruais pas 
encore de parkings) en dur. Les P-47D sont uti¬ 
lisés pour la reprise en main après les longues 
permissions accordées au retour d'Itidtitliino. 
Mais l'année 1949 est surtout consacrée à la 
transformation progressive des mécaniciens et 
des pilotes sur avions â réaction. Four cts der¬ 
niers. un Stage de V5V est organisé à Avord 
avant la première pn.se en main sur « |et » au 
Centre de Transformation sur Avion à Réac¬ 
tion de Moilt-dc-Harsan où ils découvrent le 
Vumprre Mk.l. 

Le 2 novembre I 949, les premiers Vu/up/re 
Mk.5 se posent à Friedrichshafen. Pour la 
« Qu aire », que commande le Commandant 
Lansoy, une nouvelle ère vient de débuter. Au 
M' janvier I 950, l'escadre ast réürgamséE en 
quatre escadrons de chasser les E„C. 1/4 
v Dauphiné w, 2.'4 a La Fayette ». 3/4 « Flan¬ 
dre » et 4/4 ii Ardennes ». Ce dernier escadron 
connaîtra cependant une existence particuliê- 
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£n haut, pcEt rorrrhuallan alDumôc. 
la Miroy* «I E n" 61 fl 14-3J \ 
photographié dans le ciel do l'Isère 
en novembre lâSfi montre 
la ciçieyne de la S PA 1&7 | Deuxieme 
oscadrille efu a La F-a^vt* 1 - >4 qui orne 
va dérive l 'Cne MrcfrcF 
Chuttruun/Antrf-ii dû l'Air}. 

Au tertre la Coir’.maïidant lean 
duaques FJliüIi, parachute frein 
déployé, pote le Alliant fil E ri ü Ïâ71 
i j-AB: sur la. plein de SaEenzarn en 
nvrit 1B77 Inrs d'une campagne 
de tiT du 1/4 u Dauphiné h c:n Corsa 
(Alain (Jnïsniûr). En lies, anciens 
ot actuels pilotos du 174 réunrH, 
la 4 cotobTe 19K6 à lujftuil- levant 
le t'fateiyi'ir du Mirage 2ÛÛÛ n 
d:*aoré Iprmr t'oceasionE dea Inaigncs 
d'escadrille dm ie Dauphiné ». L'ë.C. 
1/4 s dm, en avril IflflS la premier 
escadron eEo la FATac ri percevoir 
ce nouveau biplafie da pénétration 
riueléairE! tJ$3 n iVrjrji'H'J Guhfl 


Page cl-contro, flmiquéa des insignes 
da tr^ililion des gualre escadrille* 
q-Lir réimposent □ctuéltemont 
l'élément volant da la 4" Escadre 
eIi; Chasse. les Mirage III E 
de In patrouille etriilittique des 
n Régant Pîipn « mise en couvre par 
In et Quatre u. En haut au nr.il inm 
d'uns boude. les avlans 
des ii Régent Papa » montrant 
la décorn don d r irrtFod«is spécialement 
retenus per çnnin lu mener 
les SEQ Ü00 heures eIo vol 
de Iîi 4 u Escadre sur tirage III E 
fêlées le 4 octobre 19S0 cm méma 
temps t|ua la 3 70 tins eïu 
« Ln Fayette ». L'avion tic tête piloté 
par te C»ptraîna Pi1.ich.cl Chetboun 
(n 131 frîâ ee 4-fld »| eilmre 
le= chevrona verts de la Chasse, 
celui cEc l'âqutpËBT pdnté par 
l'Aspirant Fabrice Gouriian <n ü SBfl 
« 4 ESI ej re chiffre de l'escadrc- 
Êyâltmsnt peint «n vert 
(Jtjiuy-F'Bui Hivt.il}- tn bsa, à M fin 
de leur déniansîiatiun remarquée, 
Ica n Régent Papa » Ee posent en 
fErrmalion serrée sur la piste 
de Lu ko ej El la 4 octobre dernier 
fJe a n-Mrc F ioJ duhl). 
































































Un ctaisseur-bomJsiFiJier cia E.C- 
Zi'4 r ( La Fayette », i» fJctitie Je 
fusntage vérin. surpris au tom-hur 
Je& roufcs eue ta jàslede la basa 
américaine de Toul-P^ières quelque 
pnrt au tournait des années Sil 
comme l'indique ta ijrand drapeau 
triuolcre rta dérive typique de estte 
période Apre* avoir porter driva ans 
Jurani. de& indicatifs en série 
ii Victor M la a Thonrfqraireak du 2/4 
avotant ensuite hérité des anceais 
jitdlcnlïlâ en série « Uniforme u 
du t'encien 3(4 >■ Flandre w 
ICc Ji. A. Crosntarj. 







Le Republic F-SAF 52-BBSB 
r , 4-SH ». & ftëch-n de Éuselege 
muge, de rt.C. IM n Dqiiphirrè « 
gtu It paThïny «lu Luxeuil sn fSfifi. 
La Charognard rte la SBA 37 
apparaïi dams une rninÊri de flécha 
^ nu a l'habitude. Préafnbtomcni à !;-. 
prise en compte des Indicatifs en 
u Sierra ». Isa F-34F d«r 1. f 4 avalant 
pnrré des indiintlîfa en série » liüa » 
f 4* f-'stTüfirs) 


En bas. un [üloEe du 2(4 » La 
FütyeLle » pose dîtns le ùDdcpli d'un 
F-S4F décoré du u Canard » rh: !a 
£PA TG7. Hn iynore encore le raison 
pour laquelle la Cîgngnç de la 
Deuxieme escadrille du „ La 
Fayette » hérita de ce surnom 
on ocre très vivant ;ujjin.mrViü! 

/SHA A via A. CrosmefL 


remartc brève puisqu'il sera dissous neuf mois 
plus tard- ! Les stages au C.1 .A.R- rta Mont-de- 
Marsan so poursuivent et mars voit la fin do !a 
■■ transfo w sur Vmnpjre. Tous les pilotes de la 
¥ Escadre de Chasse sont maintenant lâchés 
sur le petit avion à réaction de Havilland. Un 
complément d ' Instruakm leur sera donné lors 
de stages sur Vampire dans des squadrems bri¬ 
tanniques. La. -sr Quatre » u'attend pas pour Faire 
parler d'elle. En juin, elle participe au meeting 
internatâonial d'Orly et„ en juillet, à celui de 
Famborough et montera même plus tard, cri 
1951 . une'patrouille acrobatique de neuf Vnm- 
pire surnommée Scs-s Ave Marias b {du nom de 
son leader, le Commandant Marias I). 

L'histoire du VomjWe â la « Quatre » durera 
en tout quatre années et demie et se cordcrt- 
dra totalement avec la période d'occupation du 
terrain de FrfedrkbshRfcn, entrecoupée ce 
campagnes de tir h. Cazaux, de manœuvres en 
Tunisie et, en Centre-Europe, avec les aviations 
aliiées. En mars 1954, l'heure esc arrivée pour 
3es prcmiei'î pilotes du I'4 « Dauphiné s-d'enta¬ 
mer leup conversion sur OubugUi'i au sein de la 
2 w Escadre de Dijon, En avril, tou Le la * Qua¬ 
tre » déménage de u Frîed & pour aller s'instal¬ 
ler sur la nouvelle uasc de Breingarten. Pendant 
qu'on emménage et qu'arrivent les premiers 
Ouragan du I /4. ta transformation des pilotes 
des dEux autres escadrons débute cl s’ étals 
jusqu’en juillet. Aoette date, tas derniers Itam- 
Jvre quittent V escadre. En septembre, le 2/4 a 
reçu scs nouveaux avions-, suivi du 3/4 vers ta 


bombardiers modernes F-84F Thurnferstrecik 
avec lesquels l'escadre va SC rééquiper à partir 
de mai 1957. Le 3/4 « Flandre » ne connaîtra 
pas ce nouvel avion pu : .sqtie sa dissolution est 
prononcée le 1 er novembre suivant. La V Qua¬ 
tre s. avec deux escadrons, poursuivra sa car¬ 
rière à « BceEïi x jusqu'en juin 196 E, date â 


Fin de l'année. En 1955, la « Quatre » a fait le 
plein avec plus de soixante Ouragan sur les par¬ 
kings de x B rom b. L'année suivante c'est à ta 
« Quatre b qu'échoit le privilège: de constituer 
h Patrouille de F r ancO avec cinq avions. Mais 
déjà l'aide américaine SC concrétise avec la four¬ 
niture d’un grand nombre de chasseur- 
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laquelle elle laissera ta place a ta I I ■ Escadre et 
ses F- IOOD iuper Sobre pour venir s'installer à 
Luxcuil. 

Jusqu’en octobre 1966, les x B4F ^ consti¬ 
tueront ta cheval de bataille de la « Quatre s-. 
C est à cette date que débutera ta transforma¬ 
tion de r escadre sur Mirage iU E ipres que plus 
de l Ûü ÛDÛ heures de vol aient été accomplies 


sur l'avion américain. Au terme de I année 
1972, la a Quatre » se voyait confier la mise 
en oeuvre de Larme nucléaire Tactique AH 52 
dans le cadre de la FA fat. Et le A octobre 
I9S6, vingt arts après l'arrivée des « NIE '», 
l’escadre franchissait le cap des 2SQ OOŒ heu¬ 
res de vol sur cet avion qui continuera, à la ser¬ 
vir jusqu'en avril 19BS. date prévue pour 


l'arrivée des premiers Alk-sge ÏÛOQN à Luxcuil. 

] cnn-Michcl GU HL 


REMERCIEMENTS ; l'an tr,nr rmi nrric pruir leu raide 
dans la réalisation de «L aperçu historique, ta LLCub 
Pierre André, commandant la Quatro a, le Lit.Col- 
Gérard Cnffy, clinf « n-p 1 ? *, r-t ta Cnr:, Miche! 
Chetboirn, 


Preuve, «'il r.:n est hssoin. que ta 
i Quatre « est toujours en tête de 
E'actualité française, c'est è un 

eirulei] ic |Vftmn u du 1JA 

ii Duuphinb ii le Colonel Jaan- 
Jacquaa Flooh, premier oMimer de 
iriârÇjUe du Mlrrtye ZUOOfiJ qLc'qfll 
rcvonni. ta 70 novembre 193G, ta 
privilège d'effectuer ie loul premier 
vol d'évaluelJuii oflhânl, ;tn jilrr: rlc 
l'Armccï do l'Air (BPM|, sur l'avion 
expérimente! AMÜ-ëA HmIüIk 
I fltrrir;. fin distingua, peints sous 
l'avant de l'avion. les Inslysies de 
tradition des pilotes d'essais qui 
yole ni anl-unftanront sur co 
Prrrttrtyrn: : In Col vert de is SPA 93 
de Guy Milsux-Meumuerd h:hef 
pilota des AAlU-EAi. ITparvier de la 
Ftottifta 17 F d'Vves Keihervé (AM D- 
BA| le CoA'iédle du G.C. III, 1 fi üu 
Colonel Gêreni PMEjuerron (SCT/FN au 
CFVI et ta Cinorrne de le SPA 103 
{Crtii. J, J. I Iitt-f r|. 

En bas, la griffe de le u Quatre » 
dens Is ciel tfe Frannhn Cnmtô 
le 4 ouiubre ÎRHE,. Cette décoration 
éphémère aopllquêe deux Jours 
durent seulement, ilemimrfn trqifl 
jours et trois nuits de travail 
a scs auteurs qui cstAJiitnnàrenl 
le travail le F 11 ' ne tebre. Le fl 
flLtiunnt, le tlêcapone était an cours 
(Ftarita CrfrkiuL 
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La 2 e Esc a drill e 
du 5 e G H L 
de l'A .L.A.T., 
une unité 
au s ervice 
du public 


par Jean-Michel Guhl 


L e i* 1 ’ septembre en Tm d'après-midl, 

l'hélicoptère Alouette Itl n q 1074i (F-MAHH) 
de fa 7- Escadrille du 5 Û Groupe d'Hôlicoptèrss 
Légarïde l'Aviation l 4y;èrc de l'Armée deTarre 
réalisait la 4 000* mission d'évacuation sanitaire 
enregistrées à ce jour par celle petite un.rté de 
l'Armée de Terre basée sur l'aérodrome du Ver- 
sou d, près d& Grenoble dans risèffl- 
Au terme d'une mission de secours longue de 
3 h 20, l'équipage du Maréchal des Lopis-Chel 
Vincent Saftioti, pilote, accompagné du Maréchal 
des Lofiis-Chef Philippe Cantat, mécanicien, et 
du Médecin-Capitaine Lavier du 27 H EX-$. 
venait do sauver un blessé transporté depuis 
Evian vers t’hôpitpl Desgenette 3 Lyon. 

Banal diront certains. Oui, mission banale 
reprendront las. personnes do la 2 : Escadrille 
du S' G HL pour lesquels porter secours aux 
populations. civiles ries Alpes est devenu une 
seconde nature dsp u te vingt ans que celte unité 
de l'Aviation Légère de l'Armée de Terre existe. 

Pour honorer ce long parcours, à l'occasion 
d’une prisa d'armes tenue le 21 octobre dernior 
sur ia base A.L.A.T. du Varsoud en présence du 
Général Gérard d'Au bar de Payrelongue, Com¬ 
mandant la ?:r~ Division Alpine (au profit de 
laquelle vole l'escadrille), M. Félix Ger main, pré¬ 
sident du Secours en Montagne el grande figure 
de i aéronautique alpine française, a tenu à 
remettra à la 2‘ Escadrille du S* GHL,, l'insigne 
d’honneur du Secours en Montagne au nom de 
Sa Fédérât!en Française de ia Montagne 

4 000 vies sauvées 

Pour les « Choucas » de te 2* Escadrille (du 
nom de leur indicatif radiophonique), plus 
qu'une fête militaire, cette cérémonie était l'occa¬ 
sion da sa réjouir d'avoir pu sauver depuis iafi4 
quelque 4 000 vues humaines, de F imprudent 
alpiniste ayant dévissé sur les pontes de te Char¬ 
treuse à l'automobiliste accidenté sur l'autoroute 
quelque part entre Albertville et Chambéry, en 
passant par le Parisien perdu, tiré d'un mau¬ 
vais pas è 3 000 mètres sur un névé, ou encore 
le chasseur-alpin blessé lors de manœuvres en 
montagne... Tous S.Q.S. auxquels, 24 heures 


sur 2^, l'escadrille a toujours répondu avec 
régulante et dévouement, parfois au péril de te 
vie des équipages d'Alouette- 

En remettant au Capitaine Michel Bur, Com 
mandant te 2 1 Escadrille du 5" GHL, l'insigne 
â te gentiane bleue du Secours en Montagne qui 
ornera désormais le fanion de l'unité du Ver 
soud, Félix Germain a tenu à faire part eux per 
sonnais de l'Escadrille et aux nombreux invitée 
— parmi lesquels on notail dos équipages d'héli¬ 
coptères de la Gendarmerie Haîionafa et de te 
Sécurité Civile venus témoigner de a grande 
solidarité qui unit ies montagnards — des 
réflexions que lui inspirait le caractère axeep- 
lionnel de cette cérémonie. Réttexions cursives 
fondées sur l'expérience de soixante années da 
pratique de S'a lu interne sous toutes ses forme* 
et notamment, de cinquante années passées é 
animer te secours en montagne. 

K Parmettez-moi de préciser, a-t-il déclaré en 
manière d 1 introduction à son allocution h pue )é 
ne surs pas sont à fait ignare en matière d'héli¬ 
coptères. J’ai participé personnellement, dès scs 
débuts, à l'histoire montagnarde de ce ntagni 
tique engin depuis le temps des pionniers, où 
le Beii 47 G s’époumonait à essayée d’atteindre 
ia Croix de Belledonne et se posait û bout de 
s suffis au pied du # Grand Névé .* jusqu'à l'avè- 
nement de j'A louette M, puis de i 'Alouette Ni, qui 
aliaient révolutionner ta technique du vol on atti¬ 
tude et permettre des performantes dont les 
g on s du secours en mon te g,ne n 'a va fan t jama is 
osé rêver. 

Cette participation i l'histoire de t’héiiwptère 
m’a valu des expériences mémorables, dns réus 
sites nombreuses ef qua/ques déboires. 

J'ai connu, dans la cirque de In Pilaîte, tout 
en haut de la vallée du Vénéon, te brusque ser¬ 
rement de cœur due l’on peut éprouver lorsque 
l f hélico se transforme soudain en toupie parce 
que sur le glacier, au moment du posé sur une 
surface enneigée d 'aspectaccueillant, un bru¬ 
ts! coup de rabattant a amené ta queue de 
''appareil au contact de la neige- Ce de neige dis- 
s tel ulait une pierre, eî ;e vous la issc à penser 
ce qc/fi 1 est advenu du rotor de queue au con¬ 
tact du dit caillou. 
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J'ai connu, su retour d'une trop longue opë- 
mdon dp recherche en Oie ci ne. O rare émntknt 
ri'une plongée en a ufürotutinn des lia uleurs de 
Chamrousse jusqu'au terrain de Jean Mermoz. 
à Echirolles. 

Sut tout j'ai appris que la montagne, dispen¬ 
satrice de /tries sans pareilles n'en reste pas 
rmûris, en permanence, sûus-temiue de dangers 
potentiels et fertile en pièges divers 

Piège mortel, se câble tendu par Se tra vers de 
ia vallée, invisible à contre jour. Piège mortel, 
le jour blanc de l'hiver, qui et face le relief ôi 
gomme iêi- peints de référencé. Piège mortel, 
ce col débonnaire, devenu passage de routine 
é force d'être franchi en pleine décontraction, 
et que le vent du sire 1 , compliqué à'un vhteni 
effet de Venluri, transforme en abominable ira- 
q uenard. 

Ainsi as je compris, chemin faisant , qà/eosfre 
merveilleuse machine qu'est l'hélicoptère p'eo 
reste pas morse une machine r qui n'est rien sans 
l'homme. Un two serviteur, certes, mais un 
mauvais mettre ! 

Dion souvent j’ai pensé, eenime je pense 
encore aujourd'hui, J ces lignes écrites par le 
grand Edward Whymper, i/rr des plus remarqua¬ 
bles alpinistes de tous les temps, marqué ù 
jamais par la catastrophe qui endeuilla sa des 
rente du Cervin, au retour rte te première ascen - 
sion ic 14 juillet i-ffôîî : ,l £üL>venez-VQUsque le 
courage et la force ne sont ri en sans la prudent# 
et que la nén licence d'un instant peut détruire 
le ben heur du toute une vie.'' 

l 'a bonheur de toute une vie... 7 elle me paraît 
bien être, Capitaine Michel Dur, l'une dos signi¬ 
fication majeures pas,mi beaucoup d'autres de 
cct insigne d'honneur que j'ai le privilège de 
vous remettre aujourd'hui. Il a valeur de 
symbole, h! je suis sûr que vous lui donnerez, 
au sein de l'Escadrille des Alpes du Nord, la 
juste place qu'ii mérite ùt que mérite aussi votre 
unité îoifLe entière. 

Il sera là pour témoigner de ia valeur humaine 
des missions de secours auxquelles .su dévoue 
l'Ai Ai. IWrë.'iKttfj; c:on Ii ri r- h ri tes, car/OS, mais qui 
n'en som pas moins l'utite complément de la mis¬ 
sion permanente, fondamentale, pua nulné^au- 

O R D RE PA RT IC U1,1ER 
DU CORPS 

ûti date du 21 octobre P)H6 

Héritière du Peloton mixte Avions 
Héiteupteres de la Division Alpine, la 2-' 
Kscadnile du 5 H i troupe d'HëhcapTkciis 
Légers inscrit aujmird 'hui dans son jour¬ 
nal de st larc)te. sa 4 ÜOTA imxsiun de secours 
en montagne. 

Compte tenu de lu vocation rte cette 
imité, dsmt la mission première demeure 
une mùixiun d'aide nu Cnmmirndtimenl et 
aux .4 raies, cal événement représente Uit 
exploit. C 'es! pourquoi, j'ai tenu à mar¬ 
quer d'une pierre blanche ce parcours dif¬ 
ficile, zittpimé trop souvent par nos 
équipages Ça Ver Tant,i et par ceux s le 
l'ExcudrillesŒur de ( îap-1 atterri. 

Officient, sûits-qfficiens et soldats des 
Escadrilles Alpines, quelles que soient vas 
fonction r, pilotes, mécaniciens, créait Items, 
pompiers ou candi totem s, vous êtes dru- 
que jour tes irrites ms rte celte noble mission 
humanitaire. 

Votre disponibilité, votre compétence 
technique, votre total dévouement sont 
mitant de qualités qui vous animent, 
et un tue elles animaient jadis l'un t!‘entre 
vous, le Maréchal des Lagîe-dtef Franpuis 
CiniO/l, décédé ntt glacier de la Mcige le 
13 Juin 1975 alors qu'il portait secours à 
des personnes en danger. 

A vaut même de voir remettra à voire 
e.seud i illeefeii gu ise de symbole, l'i nslgt te 
du secours en montagne, je vous exprime 
toute ma satisfaction et vous adresse tes 
plus vives félicitations an Corps. 

l.ù- 1 içrn'm! i ia t 1 fyrt‘littlÿüe 

Commandant ta 27* U,.-i. 


ralt ici contester et qui est la raison d'être de. 
l'Armée, et son essence même, » 

Pour lu cinquantaine b’IicuuméS que compte 
a 2" EscadriJki du Vcr^oud (j officiers, 22sous- 
olfici-ers et 24 appelés) les propos de F-e-i* Ger¬ 
main ont constitue nul doute, te f^us, belle des 
leçons île il urées lié, mémé pour CO UK des 
vétérans-pi lu les. qui l'animent et dont certains 
totalise ni, comme l'Adjudant Denis {un dés rbx 
pilotes de cette petite unité), plias ht? 4 b-Llü fleu¬ 
res de vol dont de nombreuses révisées de nuit 
ou en missions rie secours. 

En montagne, civils &l militaires se conton- 
cénl II lia rester là pua quelques hommes unis 
par la meme solidarité, Une solidarité qui pour 
ceux ou S E Ci HL léur fait hiéri souvent tra ne h i r 
dés rncinlqgriés, céllns du courage au service de 
La communauté toute entière. 

Jean-Michel GUHL 


Page (j-ftûnliw, eu bas. t'ADoiWltC III n u 107* 
4F-MAHH1 do l;i Z- Escailrilfe du 5' GHL. Cost 
3 üi cette mima machine que Iul accempti. 
le T* 1, seiiÉsiiiLira t38E, la 4Q{Jfl J Evasan 
enragi&lrée pat cclti: i:s;r:adirJlla basée au VcrsHsuU 
prés de Grancbla, Sur cotlit pbato. prise quelques 
jciuF.i ;ijirf.!K rîVvâFtament an aperçult la Dent 
de Crolles, sommet f(nï domine la Verser»! 
fA tain Croftnler) 

Ci-dessnuE, portrait de famille au Versoud. 
la 21 acÉolire ilüiritçr, De droite- » yaocllé, 
la G^ns^rjil Gérard d"Auher da Pevre’engEîc, 
tiEjmm anrlanl la 2> tHvïsIiiri Alpine s;ss 
ti Grenoble lui. rélï» Germain^ [wé^rdeEit 
du SecHiu-rü aji Montagne ; le Capitaine Michel 
Eut, cm sim imita ni da la 2- Eaoadîüla du 5* GHL. 
En iia.-i, l'Alouette 1IL r^ lUEti IF-^AHei 
et un équipage dir i» 2 * Escadrille en train 
de procéder à Lin r-KgrcIcB d'évacuation sanItalra 
fJfe.ji-Jl-firriiJ GliAi'I. 
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par Je an-Michel Guhl 


PHAMTOMS 


En h-u ut - l'H-o Nrstmurm Itareten ïnvac; rHsuptmartn 
Strauss, KBOv an place aurFÊre | entama 
una boucla dans fa cJaf tfa iVauburg pour rêvéter 
au public hiH'i3mi.s i'énorme insigne 
ou Jandgsacbwndsr 7 A « Mdtdars » point sur 
l'Intrados du F-ftF Phoniom u 374 56 s. 
spécla-lamanT peint pour célébrer la Jubllée 
tfa aguç escodra do la Luftwalfo fFflînflci B!ygt} 

S i, on France, les burnous « pone-tnivs^te » 
(JPQ) et autres rnHHlîngs aériens Mini rénu- 
|îèfE?men[ haignén uLufiS les tumsis de merguez, 
coinriiK i- J s le fiuoi dans les tiimsSe de i'ici yut«, 
Relgiquo OL aux Pavs-He^-.. en République F6d à 
ra-;R d'Allemagne-, en mve-nche, c'est cars os 
aminur.= de sfl.mis-inyi I'6cs <Brot i4Ü r s!»J qu'y 
évaluent lusuvkinS ; toujours pour lejüus prmd 
pïE3isi= du publié avec DU sans PhébuS, lu sue 
solaire s eaeheliiir ccs weeks-ends làcnriiniu du 
coutume sou 3 nos r en* ri'.jrûpécns du nord.. 

Fn t?nsr un pair plua tfa traie ans oflrès 
ee pmaniére apparition en mooilna à Ncuhuig, 
la Messerschmltt 103 G-6 fD-FMBBl 
nouvelfamsni répi ré a été présenté une nouvelle 
fola sur r« terrain par Hirmwnn Lfsaa, l'un 
das |i letas d'aeaal da la firme allemands 
Mcssarachmlti -Bdlkrj ime-ËI ahm de Munich. 

Cet avlrm. doté d'uns copie de Dalnd^r-Benz 
nB-Èûb- fabriqués de tautaa pièces par le société 
Hausler, aat l'untgu^ Ef 1D& G actuellement en 
élaL do vol au monde fJean-rVJi'cbo^ G’uMJ. 


Sous la p tu i & à Hopsten 

PüTis do Pshs, eu rnulin, ;0 samedi 13 
îcn'brc den er, nulru première destinsî'o.i était 
le Wesishslie ei a base de FlheLne,'Hopsten située 
dans le r.MrtÏH oucLdcntalebe ls République Fèdë- 
rele « hiiLiltiur d'Osnahrüink Hupklm ab'ite 
dupuin viinyL cinq ans Se JrHjdhijrï iLerye+iuhw-dder 
36 * Wesîts len m * » I ' cm blême du * Cl ievul 
saxon w. Construit à la veille de la Deuxième 
Guerre monranih, u terrain se Hopsten et r its sus 
fieassivemaril des unités pen I uftwaffn équipées 
(lu MHHKan'SChmitï tO!S, ifÀiadu 23 4 «l rlp 
Massai sehmjtt 26 2 ftvalïL d'étre- dénia i Lu-lé jkar 
les Alliés c-t rer-dii h l'cxfrloitàtion agncola en 
En i960, il fui ïi nouveau retenu poui 
l'érection n une base devant reoeuoir une unité 
ds I* nouvelle Lultwaffe mise sur pititi dans le 
cadiu do l'OTAN, l Jn en plus tard, c JagdUim- 
beiqcscnwad-er 36 y à Lait crûéavec doux Sluf- 
fe!r, dotée de idwaseurs-bomibardiers F S4r 
( fromierfitrvük Del ant QU&tne e r- oén s les persOR- 
nelsihi JrilxiG 36 SC tirent ien lienls wur net 4pse¬ 
ra il avuiù oie recevoir, «ri 13Ê5, los premier^ 
F 1040 Stsrfightwnvw, licigjtxs ia •• 36 ■ «nirn 
dans i r ère supersrtrïiquu, A Hopsten, les F 1C4G 
turent utilisés presque dix ans avant d'être ree 
ç-..asés, en 1 d /d, pa r -des F-dH i' J daoé::-. r n fl. c-ppa 

raits kïujûurs CT servicp rtuinuid'liüi. 


L'année I93& se cleenii suus lu s-gne du 26- 
sntiîvçrseire de l'Hbt^jdsbj du topsîen. A cens 
occasior, le l A Mu-ptombio, une grarnde .IPO y 
«lais (ifyeniuuL- par !u Luftwaffe. Poui evuir pu 
Eimiütüi, stoïques et sous cire pluie persistante, 
au ipactaeJo aérien qui étaM otiere, nous nous 
devons de dire qu 'eh lient les personnels du 
JaaoG 3 G que le pubSic: (irmlyié Luul nxjmoreuxJ 
tirent te mas mum pocj faire île i:« :irL)l.éH une 
reu:-;ri::e ; «ri dépit des (üémenîs c-". d'un plafond 
iras: Ikjs nu prédisposait dss aux ûvoiuliüns 
aér ia 11 u us. D r histoi re de J PO, co u r r-oire pai î ce 
fut certainement lé e plu* "«en rn««^nq auquel 
nous avons esKisla pitii mauvais lujrsps fl«ru)i^ 
prég (t r v:r,q ! « r- ( | au nous nOL S d dpîaçûï iS hvhc; 
régulnnié h iiavurs l'Europe pourvoir, senlii ut 
»i:(mL»i da*n jets ». Couronné panes passages 
h u « sûiiada :i d'un F-^F spédetement peint pour 
lu jubilic, ce meetinn nou?; a rttjnné r occasion 
se voir e: de phulDgràpiiiûi plusd'uiiu tiiiquni: 
ie>in h r: «wcHrefa «LlüiU du F 4F Local au Tamadtt 
ni’ | : rjssri 11 ! jai dos C- IGOD et différents typés 
d'Iiul cciptèros. Le spectacle élan brillent à Hops- 
ten cc dimanche-lê, à dKfnin du orRl. 

Au soie il è Neuburg.'Donau 

Oulum jours ii pci ne après la JPO de 
Rhoirm f Hui isten nous prenions le route pour le 
Bavière al ü sese r:e N«u!:u _ y a d. IJnnei . h'h r— 


BRATtVÜPST£ 


Voyages photos en Westphaîie et en Bavière, à l'occa¬ 
sion des jubilées du JaboG 36 et du JG 74 de fa 
Luftwaffe, deux escadres votant sur F-4F Phantom. 


Ci'conlre, piloté par l'traupimanr» 
Hom (av4c !'Hlauptmadn VVsrnsr. 
KBÛ. an placo c/riéra], la F-4F 
Phanrom 1*37 + 56 » 
tfu .Ja-gdgaschwa Jor 74 u Moltfera » 
décolla da la plaie 
da Nau^u:g Doncn la 27 $#ptambre 
tfernla?. L'escadrc de détonas 
aéft&flfta Ijavsroisa fêtait ca Jouir r^ 
^qn 25" cnnivaraatra ai avait décoré 
an conséquanca l'un da saa avions 
(Pâlsk:k hitjci). Cl-daasovs. quinze 
jours plus tôt. sous la pluie 
à Rhalns-Ho pston ia 14 septembre 
lââfi, la JaqdbDmharga$chwo.dar 33 
« Ws&tphalan r, cafébroil étjalfimant 
aon quart da siècle d'sxtaianoa. 
Hans Il< trodhlon da la LuftwnHu, 
un F-4F Phaniom de cotte escadre 
westphallann* avait. pour l'accBElon. 
royu une dt-ooraUon Bamboy^nte 
(J&an^Michnf tlïui*vïj En bas, la F-4F 
if37-<- 6Ê jj sur in basa da Wauburg, 
entra deux démonstrations 
aériennes... 25 Jabre 125 ans), 
JG 74 si un grand >i M » stylisé 
rappullant In TiiÉson do a ces peinturas 
éphémères (Jean-Mnifiti Guh!) 
































































Ci -go rctre, sous ug pPufond très bas e( pluvieux, 
setee F-4F Plnantom II survolent un un inagnlflqua 
jdnimivnJ. I;> larifit: ü*t HupStan à roccnomri 
du juhilcc du Jü-ytthcïmlieTysachlVBClsr 3R 
u Weaifalan n le 14 septembre 158&- Au 
üaelre.. lIüs F-ID4G SfttrFighter du JaboG 34 
de Mi:m mingen, [teint x chiri'i il! nouveau 

cïiinatrlfsn-ff busse-visibilité* rîidiciiwîisil 
également au meeting des 25 ans du JsbpG SB 
de nhismE-HijpstKn Le JaboG 34 ggt jg derrière 
escadre opérutienneire rtir I Luttwalfe à voler sur 
S ta ri iybltr en 1307 {Juan Mittïithft. 


UK H VHilIt 1 H-:l soir, (Sri!LK -AK» UinilCJdLC'i ûgos l’Obi 
(uhIu -l'.ja: Htirlius tJt: Fdr is. c'eût üU petit .T>sl r qtn= 
nous amvimes i Mcuburg, petite, ville 
SISC au bond du Do nu S S Ce samedi 7 i yepUim 
br(ÿ 1ÎKSG, le Jeqd^e.'îrLiiwHfl-Hi tA ■ Maldci* » 
k>nàl ouvrai! .huk porter un pub iü 5 l'occasion de 
Kan 7h H ariliivfcMKiiirn.. 

C: uu tïtjr i m tu iü Jûfco-u 3-G — en 1 FJ(i I, la 

Jagdgcschwûdci 74 do Neuburg esd une hkch- 

drçdfl rnasse partioulié r H puisqu'elle DSt la seule 
à pnriflr h nom tS'un fis EjlJurudiid de lü Dcudéme 
Gueiru riirüutJisilti... Dit; fui üU'SSi lo seule de toute 
la nouvelle LlTV-.vû ffc à vo?cr sut FIA i F-HftK vi¬ 
sion de chasse- tout-temps d r AWJjre tlorsl H-:ltî lui 
dotée dés ma i I y (i 1 j> isq 1 . i'hh 1 £lfi6, ur i< iéc où 

arrivèrent tes pmirimrs F-1Ü4Q âu.CLj rs r !nu i fût 
i twpiils TSt/41 Ih • I(n/ (A v MùslJüis> vole sur F- 
4f Piumftjin il, Indépendamment du mit ti'füp 
est un peu mJiisidûfôc comme l'escadre rl'éîjtn 
ce a t.uftwatfe [avec l^ IL /1 «■ R uiiLhofcii » de 
V'Villmundl . la « M » es! aussi uavenue depuis 
|p d m m l Heu sniiæs £30, Kçscûdre dos •• F r a n- 
L,uis M ! Qs pli LU Lion . Liais pilotes de "Armée lie 
l'Air en ichanqo s'y sont etteciivernHnl sutmû 
dés COS dernières années pour Ih plu* yrûùd 
ber-ètira de lei.rr expéiiwinH profEf:>:; jimcJlc et de 
t'rtm lié IrHnnc-aliHrriHi-.iH. l e CùrTi ilündü lt Sté- 
I it irri "h ALwuîI d'iitxir.d, jkj*> lu Cûpitüirc Pierre Ciu- 
diH «1, mipuFid'imi, lü Cûpilûinc Don-in que 
Leroux , tous vc rus des Miwyvi-lC et dt. tu 12" 
Fpcadre de Chasse de Oanibrri Unes tjUc lous 
Iroir-: nnl é!é r.é:ii ,ii:-, fier Sein .iûjoui lIùuP la Lllft 
wsffe el, h Weutury un purdculio;'. serad un 
■ju p I u'.'i n i :u r iu L Quel pilote français rve ■wMitiH lir¬ 
ait pilotai up Phsntom ? 

Situé tout contre le villaqe ire /ei lu PU ù y Cl 
norsl de le « Wur-.-p-:-: » él.ul h:: fuit.- le 27 sep 
|emf:re rierrrier. irHléf>mwlrrrri!TtüitÈ dû POmbretiX 

Cl-daaaaua, aous le regard tr«naL at humide 
lté jnHlièra da paires d'yeux, dus F 4F jjûrlani 
['prnbtemc rm irhc^at ^axan du Jü-btîG itB n ml redit 
au bercail après une 1res Imite démonstration 
nérierniè réalisée par una métc-P rléiiNirabre. Tous 
los P nu ni IIP m- IL du lypè F-4F ont mEirrtcnuril rdê 
rapafntH dans la nouveau o^ntouilaga gris baEsa- 
wiîiihFJiti: (Jfiîüï-Michel G U WJ. 




































Surpu-lse au JG 74 « Mitldsrs n : un pilaEe 
français ! Le Capitaine! Dominique Leroux est lof 
pNr îtrj yr^iphilé BV#ü kcmi Ê|)uiise .tjir; ri fiant 
à le traditionnelle chope do bière bavaroise le «.cil 
dea fêtes du Julillçc de l'es-cedre de Neuburg. £n 
échange P^ur trials » in e Wliiltlerx i 
Dominique Leraui mont de le 12' Escadre 
de Chasse de Cambrai 3 il vole maintenant sur 
F 4F chez les 11 2 appel:! Î 1 du 2. /JG 74 
fJean-Mtchel Gufu'.t. 

H-ppur Lïîls du Ïü Llj’IwhI?®, {Je a K A h et cl^ 
1 1 1.îS Arl-, I ‘ A r m ée ûc- 3' Ail y r Uji h i . ski ic : i l h : 1 ui 
renr^HentRe! hvrt. presque (uuk 'mu lyi ma lJl: dhûS 
shijfh rJ« nm Lnv^ntedrc. nus leu Affiits Jet de La 
PjjLrùuiilu du ficjncp : :in*.i de la JPG, un n*agn - 
‘.que F 4r du JG 74 |>fji■ 1 1 rlms lira -üiperhg livrés 
0 nniV-Sr-gg irr I .c sblcîJ uL ï'anii-ifmt e- lyprciL jh 1 1« 
la Hau^'fî S uninpnt de tait pour du iïiui à ut: mue 
Tint | .ht- tin tïHraçîèrg exception rtc? C|Li TOUS 
dtirmL; fjuüJ l'ujunirli in ré ri'g dm rs" .'nlîinnR 
rHjnu:;L:ul<jliui 1 du:; * VikiripFi ■ des MîtrïnfiFI isfpir 

Tout cela rrotis tc-rc- de bons süuvaitiïs üoui - lus 
jourp^Hs rfhivttr "J 

ni dess otre yu è Neuburg/Donau,. 
l'un de 3 premiers Tunnilri slu JmIiuü 3-2 
de Büchel qui vlsnt de fêter sort îrentanalre 
en noyembre 19HS En bas. l'un dos quokino 
qirariinto F 4P qne compte aujourd'hui te JG 74 
de NeuburgfDonau ; ces eiifreniüs ssint utiEsês 
presque eunlusiir^monl comme ipterceptcure 
fJaandWràh&l Guht}. 
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Lea ii VJklngs ih de la meUrt b allainanda 
photographie*-1«. 27.septembre 19BS 
à Neubur^DonaLf. Quelques imlnutn-t fruani Ibui 
uïtFnie pràsanlÿltàn juf Starl-ghter . a gauche, 
le Ka&N[£ nUtui rui m AaaI Qsjarmann iT^ern Cà'jîttoW. 
a droite, te KepllËnlaiHnanl Hn-jen Hear 
Pour cette (fanilAie apperitten pübliquE réalise 
a I üc<: usjnn. du ;ub -èe 

- rfu Jagdgaachwader 74 i- Mclders. >i. le Kptlt Hagan 
Heer volait en laadet rJearr-iVfjofref GuMf 


Les « Vikings » 

de l'aéronavale allemande 

Cfume toutes les balles choses, la patrouille acre- 
batiqrre de rsÈranavale allemande IMarineEliegerl 
rr'aura vécu qu’un temps très court : le 27 sep- 
(.ambra dernier, su: ta Fltegerhorst de Ig Lufïwefîe 
à NBuburgfDoflau, en t-orJ üis des rives du 
Danube, Ee duo des « Vikings » a offert sa der¬ 
nière présentation in vnl £t quelle présenta¬ 
tion ! Durant la saison des meetings aériens 
19 B6, tes évolutions serrées des + Vikings ■ 
du Warirrefiieger Gescltwa-iter 2 rl'Eggebed* 
ont réjoui plus s'un spectateur k travers 
l'Europe, prirïcipaternent en Angleterre, en 
Belgique, au Pays-Bas et en R.F,A. 

Placé sous la Tsspunsabilfté du lieutenant 
de vaisseau (Kaptia bleui nanti Axel Oslarmann 
l'î B Dû heures de val sur F4Q4GI, Ig duo des 
w Vikings ■■ élail compté de quülre pilotes du 
l.iWG 2 sa relayant leur h tour poui animer 3s 
patrouille : tes Kapitanleutnanie Hagan Hear 
(second lea dsi avec î 100 h su: « 1= 04 ;,i, Sens 
Gens 1er et Si nui Sel midi, tous deuK équipiez. La 
dissolution de cette patrouille était inévitable ?1 
consécutive au retrait des derniers Starfighter das 
Marin-l liage r dont le dernier vol opérationnel a eu 
lieu te 1 1 septembre IBS'G a Eqgabeck en vue du 
remplacemsnt prochain par des Totnado: A caria 
ocensian, deux appareils du MFG 2. Iss « ZS + 63 » 
et « 26 + 72 ■ reçurent la livrée tricolore illustrée 
ci-contre, couleurs qui sont celtes du Land allemand 
de Schleswig-Holstein où est située Is b esc eêro 
nüvatt d'Eggebeck Heverrona-noustin jour prochain 
les i Vikings '-sur Tornade. Il est encoru trop tûl 
pour l'écrire. JwHwfcfi guhl 


Ain fan w" sù : iawicb ian ri fa fi h S4 
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Léa deux f-lù4G 
ds& il Vikings » SW lus |mrki*;ys 
da Pieubttfg.'Doî>BU le 27 septembre 1900 
fjMn^JWnühei CuHi/. En bas, Hagen Haar tfanâ 
« 2.B-J7Z Ir rx::; " peur l'Mi^Tui-rr h. ri LOnipftyriie 
l'un dès mécaniciens de piste des n Vikinyx » 
f Je en -jVftc/Je, 1 Gùhfi 
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P our e prcmiéfé toté, fin l-'finnâg 1 S86, Lin Teoîi 
col h g ht or Meet fTFM,. oli Rencontre de Ches- 
Sfltprs Tactiques - d été créé en Grands Bretagne. Ce 
T FM 86, de l’UKAIR, a'est dérouté du 4 nu H nouî 
sur té base de RAF Waddrngion, aérodrome du Lin- 
■con-Eïhirc qrariqucrvannt désort député té mise d la 
retraite dns rtémtfïr.s bombardiers Vulcrsn à ra fin mars 
1984 ici. AIR FAN n° 70, p 361. 

Située à -3 au sud de té viltd de Lincoln, de pari 

tienne voie romaine 
mlténl Londres 
sede Wndd 
jOA créée eu 
V^îj\ 'instruction 
\ pilot en du 
yal Ffymg 

U / ancêtre de 
f j H AM, Fn 
J furtfronsté 
/ ber Command 
tance, eL fui u(i- 
Snoondn Guerre 
mondiale comme brise de départ des raids de bom¬ 
bardiers britanniques vers l'Allemagne. Le üncolri- 
ahïsre était alors appelé, ri bon droit, io « Bomber 
Cüuniry ■■ Après n gur-irre, ra base vit le? rfépioté- 


et d'autre de l'an- 
f terni ne Street) , 
à York, té ba /V 
iiiglon fur /Xté 
1017 pool 
des futurs / JH 

ntç (Fio- ( 
Cû<ps, \ VJ 

l'acluelle \ ^ 
1026, elfe \ ' 

réc au Sorn- 
alors dnnsl J en 
liséeau cour s de la 


,cAk_Ffr? 


mnnls succossits, d'abord, de Canberra, eterisu te, 
de quatre Sqmndrons de VulcarK II est bon de noter 
que ne fut un Vuican de Wadrimgton qui, au cours 
du premier raid aérien de la guerre de reconquête 
des Maloumos, bombarda l'aérodrome de PortSlan- 
loy. L'éred-U Vu/carr se termina au débul de l'année 


UKAIR 

wcikai 

HOHTER 

MEET86 



Cl-dfeççus. gros plan sur Fhpfaitasrs d'un bombardier FB-11 ^appartenant au 3Û3th Bcmb aid manl 
Winn d# Peasa AFB, Jdaw HampaEiJra, ascadn* du Kuntagic Air Cpmnsand améjuraln qui junit dépê¬ 
ché cSnq de nss à p parais fi n}i parité nucléaire slratéglque au T FM gp da Wuddrngtan en août dsr- 
nler. Ici, Tç Cnjïtîi<n VUHlte, pilote du * 275 ubapifaé u éumhlei Bae i> i'laa anglophones apprêüle*üni 
te jeu.» de rupts 11 attend laulorlsadan du CLA paur hi départ. En arriéra dû ;‘e cshliwî, un nyic deux 
ailhou&ttas, un Phahttrau, un Tnmadu, uictimes de aortlas précédentes ![}, & M, (.afrrartjueJ Cl- 
tlesiuus, post-combustion alEum-Se sur ass dauv. Rolls Rcrycs SpBy, un Phantom FGR.2. du Squ;i- 
dron 19 da la RAF Garmany va déco lier de le isH.tr dp Waddlngton peur assurer la prytncîioc aérienne 
des Tornada du Squ-sdron ai {H. ('h&rliinï. 
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1 G84 ■ à celle même époque, Ui base fut transfé¬ 
rée au Groupe N u 11 (défense aèiienno) du Elrlke 
Comm ranci de lé RAF Ace titre, elfe devait recevoir 
en 1086,un détachement de Onze f^îrnrud AFW-3, 
composante britannique du NAEWC I.MA fO Airborne 
F-nrly Warning EiimmandJ, 'autre élément éLant 

par Hubert Cbarbin 

fermé par les F 3A AWAC5 basés é Géiicnkircheo, 
en République Fédérale d'Alleinaurm. Mais cette 
aulinn esT actuellement contrariée pai es énormes 
difficultés qun non naît lo Af/mrarf ÀEW.3 dont es 
équipements éiecironiques sont encore le in. d'être 
au point: 

Les participants à UKAIR 

A i'exception qu Danemark qui ne tnumissail que 
quatre F-35 Drakon rie i'tskadrille 725 de Krarup sa 
défense aérienne étant assurée par deux Tomado 
F. 2 du 223 QCÜ de Conlngsby, chaque I orce 
Aérienne tprmrait une équipe La clique nationale de 
quatre ch asseui s-bombardiers et de deux chasseurs 
assurant leur couverture 

La force Aérienne Belge iFAéfsl était représentée 
par le S* W I AC do Biersot avec quatre Mirage 5 et 
deux. F-Î6A du i- WCTT rte Rrmuvechain. I a Lufi- 
waffe ouest-rarlemaride Fournissait quatre Tornado 
ries JaboG 3? de ; eehfclci et JabuG G B do Jever, 
(■: couverts r> pai deux F-4F Phanlorn du JG 71 
* Richtnofen n de WiUmuiwd. Dé son côté, ;e 1 ^ GAG 
[Groupe Aérien Canadien N" I Pesé en Europe) 
avait envoyé six CF-Ï8A Home: i de l'Escadron 43G 
de Süllmyen, tandis que quatre MF-5 ùé la B13sLe 


Smaideel de iwcnLhe et deux r IfiA de la 323 rie 
l enuwarden défendaient es couleurs de la K_u 
(Koninklijkc I uchlmachtî néerlandaise I a partie ma 
Lion du Strike t’ommand britannique, asstv étoffée, 
produirai , cinq PhartTnm FGR 3 du Bquadrun 56 de 
Wattisham et sep L Jaguar du Squadron 64 d e Coi - 
liahdlJ. Certains Jaguar b: place s assuraient la leçon 
naissance météo sur les champs de tir et de- manœu¬ 
vre et leurs routes d'approche. 

La Royal Air Force Germany, sa oonsoenr basée 
en Allemagne, était représentée par le Squàdron 31 
do Brügqeri (disposent de quatre Tomadn GP. 1 pro¬ 
venant de plusieurs squadrens) et le F.îmmdmn ; 9 
de Wildenrath, avec deux Phaniofrt FGR 7 

De loin ;a plus nombreuse, l'armée de l'air améri¬ 
caine, l'LJSAF, ne déployait cas moins rie six ècui- 
pes, venant do trois grands commandements difté 
rsols, Le Strategie Aii Commnnd avait délégué cinq 
inquiétants et nmesifs bombardiers F B-11 IA du 
GQHîh Bomb Wing (Bth AF) de Peoso r dans le New 
Hampshirc ; te Taclicai Air Comrnaud quatre F îbC 
Eagfe du I st I nctical FîgFiler Wing I3lh AF) de Lan 
qley, Virginie, et six !" ISA du 474îh i FW, (1 2Lb A- J 
de i4ollis, dans le Navarin. L'LSAr F [t.JS Air Forces 
in Eu tope) était représentée par des composantes 
de scs trois Atr Forces : la 1 7th A.r fournissait doux 
h 1 5C Eagte du 36vh l'FW de Birhurg, et deux F-4G 
u. Wild Werasel njdu 57nd FW de Spangdahtem, 
tandis que cinq JM 6A du 401 si TFW de lormjon 
défendaient j'honnourdeîa 10îL. AF. Un unique i F- 
1 1 I A Raven du 4?nd EC£ de Uppnr HeyFord 13rü 
AFf était disponible le dernier jour de T exercice 


Ci-dessi»5, venus de Lorijii-ï' 
AFB, Virginia, quatre F-15C 
Eaglc lEu lat Tacticnl Fîyhler 
Wing de rAPJTAC àl aient 
Ulllisêa dufnnt le TFIU SS nn 
ftüuvertura -dos upéretlons da 
tmmhaïdenbarït des fortes 
w Orange h. Ces avions 
étalent tous équipés, su- 
rfassu^ du table b u da Liard, 
d'une lunette-télasEape pour 
identifiai visuellement les 
cibla •i à grands distante 
Una pratïgu" raécasaaira. 
quand en zone de liroulllage 
Électronique tierce e, les 
signaux £nde par les 
dispositifs IFF ne passent 
laïus bien, obligeant ainsi les 
intcrcepteura h obtenir une 
confirmasinn optique avant 
de slrsr leurs missiles — seci 
peur ne pas abattre |u*r 
erreur un avion ami. 

{D. £■ M. f ,vrn.ïrque|. En 
h;iut. un des qunîrc Jaguar 
anqirEliï dans la TFM SS piu 
la FATac française ; le A47 
da l'Escodrun d': Chassa 4/7 
u Lrmcusln a d'tstras. tirmS 
d'un innee-b urn-fias 
d'exercice et d'un brtiulElaur 
ECM Barracuda SOUS t'aiïç 
gauche (H. ChisrWnL 
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Ct-dessous, !ea Intarceptatira 
F-15 P Efayte dû l'U.S. Air 
Force ne dissonî dn rcrcwcHt- 
des Squopetmcnls: 
rti: 4:rim|ilh;ilient. Vu s-ur cûI 
apparopl Ml* lit TihieîuûI 
FifllltflT WinEI rii: Lnrryl*ÿ AFB, 
la système de lunuitir- 
tclc.5t;u[ie qui sert EL 1 dent ifj (ST 
vj=LH:lfcnient une cible 
b grande dfstnnrK. A drüise, 
nuire nouveauté rrintntrrnsriL 
mnrvtèe en retCrapane sur 
fes r-ieC^tJ., fus(e awr 
le Karman de rarm^Biienl 
des établies Ibessyyë 
Arrondit. l'antenne 
du System*! de h:«sjItû- 
mi.'Ni i ri !» ëleidrUEi luuea 
AIWAI.Q 14ü 
{Hubert Charbinl. 


Cüjnirie invité non mombm rte Kùrydriisjiliôri mil- 
taire de l'OTAN l'Ar=siée tie l'Ail française « ubàer- 
vnit » i exercice avec guêtre Jaguar ce l'h.L' 417 
N Limousin & d'tslies et deux Mirage FlC du 2/30 
« Normandie-Niémen # tid Reims. 

Non déployé a Wnddingtnn. mais ;i'y entendant 
potii jotifir los troubla Sâ(e, un Canberra T17 du 
SquaUro . 360 dé Wytün utilisait ses pbpaciLos de 
ii jamminy » pour brouiller 1er. communications dos 
tntcrccptouns et aider Ins formations d'attaque dans 
fàur pénétration ve<s les objectifs, enfin, comme 
Jupiter siégeant sur son nuage, un r-3ASenfr'qe/do 
Géiien-kifuberi surveillai! os évolutions pries ornoé 
dures ci identification nî ris çpi minimes Lion des y io¬ 
ta g on i sms ri n i 1 axer ü ic e El i tou L avec les rése tve s , 
dus de gualre-vmgt appareils étaient impliqués dans 
ce TFW 86 


mes tpi i pstres w ariés étaient tous chaudement dêfer. 
dus. ils comprenaient un site do missiles ,SA 3. un 
régiment motorisé accompagné de sa deleuse anti¬ 
aérienne mobile, un site de contrôle d'interception 
fGC[J un aerodrome et un point d'étranglement 
enrierrii luit passage étroit sur un cours ri eau). I ni i 
Les eus cibles dns forces « Orange » Usaient couver¬ 
tes par un «. pois plue s anti-aérien de carions et de 
missiles sol-air. En réalité, ces défenses étaient ai mu 
iées par de;-; baffe non do tîhpior associées A Innmnn- 
duite do tîr tiiincftirv „ et les canons étaient des Oerli- 
kon on 35 mm asservis à un radar Skygnard. Il es? 
intéressant do relever nue l'acquisition rln ens rfnr 
niera systèmes s'est laite au déllimeriL des Argtri- 
ti n st pendant la conflit ces Matou i nés. De plus, es 
routes d'approche des attaquants élaietiL - battues ■■ 
pai des paürüuJïea do chasseurs « Ü ronge m, les 



A drüFtif, ^ga amiurifirs 
de I ' Esûadrrm de Chut sot 4^7 
-ii f.imiü" il i: ni îbb eu i L 
Uc;: curto UcIiêî; rLg pa(ll*LLt^ 
Ichsffa) mêlai! Iqui** i|,ins 
un lattue-lriLirres Phhnmt monté 
sûus i'ïFlo droits tl'un Jaguar 
Co système ECffl était utilisé 
ESuranl I» T.icitical Fl-gl ■ e*ec 
M aat cfu RAF Waddinyton 
pour bncudltar l«s radars 
dos feu ce r; 41 Ofan ga n 
fUtitH tt Charbii il-. 


Les concepts officiels du TFEV3 86 

I o onneopt du MM était de fournil aux parrrçi 
panls. l'occasion de pratiquer les techniques et çnu- 
oédutes d'attaques aériennes intégrées dans. une 
ambiance de guerre électron nue ; ri'exorcor les. dît- 
férontes formations nr fin nsi as aux opéra [tous com 
binées et, Hua 1er rient, d'améliorer i'offüuacjté et 
l' inturcpérabiliLé des forces aénennn.s rouvrant dans 
k tiers nord do j'OIAN, 

Les objectifs peu tiuciieis. sur le [)lati ües pessuii- 
ne:S, étaient d'augmenter la confiance ries équipa¬ 
ges i nïnrvohnnt dans 11 n envi rormert tent ho sti e 
simoré, d'oneoureger les échanges d'informations 
et d'ex péri eue es, 3e piorf touvoir la eomprétier tsiqb 
mu lu elle, fa curifiancé et .a coopération entre les par¬ 
ti ci ponts ; et enfin, de s'assurer eue Iss personnels 
da support ou .soi mouvaient un eritraînerrierr rte 
valeur .. Le point était égaernent mis sur I"usage 
intensif dos resseureos hCM et des capacités de 
brouillage les stations au soi et «érupui iées, nt su: 
l'utilisa lion rationnel le des forces NÀtW {unités de 
surveillance radar aéroportc l l s. sen hcct, es ÀWACSj 

Les opérations : quand les « Bleu » 
affrontent les « Orange » 

I a mission ti^s chasseur ^bombardiers — les foi - 
cas « Bleu » — était d'attaquer, et si possible 
détruire, des o.tties eorfinéos aux efipiTips do tir ci 
de manœuvres d'OtterbUfri et de Wiley Sykes : le 
« lange » de Spedoçdam, quant à jui, était réservé 
aux exercices de gnerse éleutrur que. Chaque jour, 
un problème triçligue Uifférent et rte ditttou té. crois¬ 
sante était posé : les obfectits crwnposés de systd 
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En II,lui. le Mira y iï Fit: n u 1DU 
<30 MD1. l'un de deuK avions 
de ce '.'(fi mis en o-uvre par 
j'Ei-îijaiInin cEif Chnsso 2/30 
« Normundse-Nieman » duran! 
fc TFfot Ë6 en août demlnr iHubert 
Charbin). Cl-dessua, la Jaguar E:32 
17-NFt 4Jr: I E icinirori rfe Oin.ssçi 477 
ci Limousin » sur le taxiway de RAF 
VtfaddtngEon. Il emporta un lanua- 
|]li nil:ü 111 Ll'irïcrrrfrr .‘insi;-. 

la fiisalcm® tHubart Charbin) 


Ci-riinlrt, tandis que Eas Capitaines 
Guy i:t Rvhiùr^s dn l'Escîwlinri 
da Ch s s 33 3i'3 n Ardennes « 

dg [f;ini:f-ÛiilH:y iiirrcnlnn t de; fijur 
gmdhalne sortie sous FmH alla ni II 
du Gdmmïwulanl Frininri du 4/7 
n UmouaSn 's. la Lieutenant Mariette 
| éy-rdeiptenK rtu 4771 prépare 
les piquettes des calculateurs 
da navigation des Jaguai d'après 
le» itOûnjujiFiéfcK du lu i tarie 
de I Frai’Si; aFficihcç sens ses yarix 
(Hubert Charbin} 
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par un Cdnbeira ! C'est efficace.. Nous avons vu 
un pilote; de F-1R belge rentrer au dispersât, com¬ 
plète me ne dégoûté ; mais 1! swinguaif toujours ! 

Au cours de la phase finale d'attaque, les 
chasseurs-bombardiers larguaient des nuages de 
chaffs (paillettes) de typa « break-lock n (leurres gui, 
sous forme de fins f:lame: 3 Le métallisés, empêchent 


au dépan de chacune des missions. En tin d'exer¬ 
cice, les F-'IG « Wifd Weaseü » cries Ff-1 11 A Raven 
rendirent encore plus difficile la v-e ces complexes 
Faüar de défenses,., 

Clôturé le vendredi par un survol de Uurficune et 
de Spftfirv du 9BF IBattis of Biitaip Flight de 
Coningsbyt eL une démonstration des *: Red 


En-daEBOUB, un AF-3S 
üîaktfâh darrQift &u taMwav 
■passa devant un G-130H 
dp la Force Aérienne Belge 
durant le TFM SB. 
Stationnés â Karu-p, 
cas avions ont réca-nniam 
été modernisés eu niveau 
ôauipcmants fH, Chsrbin). 


« CAF * {Combat Air F a trois), fournies parie groupe 
N" 11 de la Royal Air Force (ex-Fiyhter Comment], 
ot certains jouis, par des chasseurs participant au 
TFM depuis Weddington 

Dans une guerre réelfe, les chances de survie des 
assaillants ne seraient pas grandes s'i s rie faisaient 
jn lerge usage d'une vaste panoplie de contre- 


CMoseue, armé de peds 
ËOM Soi tüO ai de itiIbbIIeb 
AIM'Sl. d'éH&rtiCé. 
un Tornada allemand* 
iln JaboG 30 de Java/ replis 
ses ai es à ia flècht* 
maximum avant de quiltar 
Ben alvéole da RAF 
Wadtflnaton (H, Ch&rbit if. 


rncsures électroniques IECM) Ce schéma fut t.îiUsé 
à fond au cours du TFM : la premier but des vagues 
d'attaque était d'arriver sui leurs e:oies en évitant 
les chasseurs dos « CAP ». Les communications des 
■ orccs d Orange b, dans les interceptions dirigées par 
des stations radar au sel ou par des AVVACS. Furent 
largement tircui -ées par ces îlots de musique émis 


les radars de tîr de ae verrouiller su» leurs cibles ; 
le seul recours des défenseurs étant alors ce repas¬ 
ser en conduite visuelle!. Tentant de rendre aveu¬ 
gles les radars de surveillance, tous les brouilleurs 
électromagnétiques déversaient leurs interférences 
é pleine puissance Une belle pa^cpïie des appareils 
de contre-mesures pouvait d'ailleurs être observée 


Arrows », l'exercice se termina il ie samedi oans le 
ballet des avions de chasse et de transport , cha¬ 
que part ici p rant entamant son voyage de retour, qui 
h l'est, qui à f'ouest, vers fe nord ou vers ie sud, illus¬ 
trant ainsi le thème de ce eremier TFM : s NATO 
working tagether m 'OTAN travaille ensemble. 

Hubert CHARBIN 


Gl-deasouj, le « [flghîNna u 
du Sun 31 [étoile] avgc 
■des Tornade QH.l nravenanl 
épalamenï dos Sqn 9 at 17* 
(D. fi .VJ, tàmarqua}. En bas. 
uti Nimrad AEW.3 de là RAF 
piéeanl à Waddmgton durant 
la TFM se (H. Chafbtfi). 


Cl-desau*. ious feail f al axé 
d'un môcomcian da plate, 
la pilote d'un Jaguar GP 1 
du Squadrûn SA da RAF 
Go’d-shnU effectue 
laa dernier b u üheüka i> 
saisine avant la rnise 
an routa. On diallngu* sous 
l'asle de l'avian un pod ECM 
ANVALQ-IÛI amédujiin 
hérité dçïï BuccanaEr 
dernièrement retirés 
d'Allemagne 
IP, & Af, t iHiamiuB). 

A q bu ch s. daa ëoulie:* 
romplàlent la fiîein 
du F0.-111A n' 1 67-7196 
du 503 fl i Bomb VV.'ny 
l'âuinn Osl nÉwtftu 
da la nouvelle livrée 
da camoufians 
maintenant commun* 
sur Iss bombardiers 
du Strategie Air Gommant! 
(D. fi M Lamsrquel. 
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la FAB è ce moment-l^ provôrïàril du Centro 
de Inatrunann Empreyc dû Hclïcopteros iescs- 
droai d'entraîno.nricfit opérationnel sur hélicop¬ 
tères}, La troisième enfin héotnit ries aviu-rs da 
làaison de la 3-° Egqupdrfha da Ligaçâo c Obscr 
vaçàd [escadrille de liaison ai d'observationl, 
soit six Cessne L-19A/E et dix tvJesvs L-42 
Régenta. 

Pourvu de ce matériel dispsrata, la 5* tA/l-R A 
avait pout mission d'effectuer, avec le 
concours de rArmée bréuiiienrie, des contre- 
interventions à l J intérieur de la 5* zone aérienne 
englobant la pEuparl des quatre Etats Ses.plus 
su suri du Brésil (Rio Grandie do Sel, Senta 
Catanna. Pürüné et Sâo Paulo}. 

Au cours des années 1972 üt >973, Je 
5 L ' E VI Fl A s'est oonaacré presque excltisive- 
ment à |a lutte mûnéc contre la guéri la mn- 
rilUnistB dans l'Etat du Parené, en repérant pus 
supprima ni leurs activités, Vnls de serve El FOncti 
et de reconnaissance armé h , transport d'ïiqm 
mag et de matériel operations spéciales étaient 
au nombre des rnisslens conduites par le 
5 n EM RA sur UH-1D et AT-6D armés, tendis 
que les L 13Â/E étaient utilisés pour les vote 
d'observation au-dessus des zones suspec¬ 
tées. 

La luttB atteignit son apogée vers le fin 1973 
au rnumunt où tut lancée ropèmtion « Xim- 
biorâ >i. Le 5° EMRA y participa activerai: en 
effectuant pr ncip élément bas missions de 
reconnaissance arm ée et d'infiltration près de 
la ville de Ximhioré- VFf succès pour cette opé¬ 
ration qui marqua Carrât brutal des mouve¬ 
ments de guérilla au Brèsiî. 

L'escadron céda alors ses Cessna L 19A/E 
et Reil O H-4 è d'autres EM R A Au cours du 
second triroBstfa 1973, il abandonna égale¬ 
ment sas AT-BD Fatigués aux mains du Dépôt 
central do Layoa Santa, Trois Efnbfflff AT-26 
Xevsnfe vinrent en décembre do la mémo 
année accroître le puissance de feu Ou 
5- : EMRA. Eoef séjour ça pendant eu sein de 
E J unité puisqua Çâllô-cl les srét-rocéde, en soüt 
1976,' au 4 a EMFA basé S Cumhicà. Parallè¬ 
lement, le 5® EMRA- commença à prendre 
livraison de huit IMeive T-25A équipas do poeîs- 
mitrailleuses de 7,62 mm ai de lance- 
roquettes- Sa flotte comportait alors cinq Bel 
UH-1D, huit Neiva T-26A et huit Weîva L-42. 
En janvier I960, plusieurs unités dô la FAB, 
demie 6“ EM R A, oé nièrent tuars T-2 5 â l'Âca- 


avec le 5 °/8° GAv de la FAB 


E n iuLlIat 1982, das pluies ininterrompues 
s'abattirent trois semaines durant sur le 
majeure pajtie de l'Etat brésilien de Senta Cata- 
rinà et sur les régions les plus an sud de l'Etat 

par Jackson Flores Jr. 

üu Para né, provoquant Inévitablement la crue 
dns nombreux fleuves qui les sillonnent. A cer¬ 
tains endroits, ieur niveau evait atteint 
9 mètres da pluR que le normale, emportent les 
h-3 oi.tat io ns, voitures, tracteur b et îïîâme .es 
ponts.. 

Comtés inondés, villes et villages isolé s, 
plantations dévastées, bétail décimé, popuia 
fions entièrement coupées tin monde, dot mil- 
liera da s un s-abri, sansaamptar plusieurs dou- 
zb in es do mûris târnoiynaiar'U do L'ampleur tie 
la pôtastrophe. 

La Força Aérea Brasilesra 1FAB) déploya aus¬ 
sitôt plusieurs unités pour venir en aids aux 
populations des 70033 sinistrées approvision¬ 
nement an vivres et vêtements, assistance 
médicale, évacuation'sanitaire, 5AR, comptè¬ 
rent au nombre des opérations réalisées parues 
unités et notamment par le Grupù de 

Aviacêc buta d'hélicoptères et, -de loin, le plus 
Fortement impliqué. 

Au début, Fe 5 a /8 D Gtupû de Avisçao était 
chargé d'évacuer les populations des 7cnss 
sinistrées et «te les diriger ensuite vers ie cen 
Trè medical le plus proche. Bien kduvü<U, dos 
familles entièréâ nu groupes da personnes 
é Lai a nt découverts sur las cujlilncs les plus éle¬ 
vées des zones affectées où fs s'étaient réfu¬ 
giés. 6i aucun danger imminent n'était pres¬ 
senti. la procédure normale consistait d'abord 


à repérer les lieux, puis à Ih-s approvisionner en 
vivres, vâtamouls et inédOcarnents en allen- 
dant un moment plus propice pour assurer ieur 
transfert car déplacer un si grand nombre de 
personnes nécessitait du temps, ce qui sursit 
pu empêcher l'unité d'accomplir des mission b 
plu b u rg an tas. Darss lüû circonstances les plus 
favorables, Fos pilotes du 5°/8 u GAv davaiont 
vûlei en conditions VFR minimum bl bien sou¬ 
vent en surcharge, 

Après trois semsmas du vol Intensif sacs 
TH lécha aucune. ïa Situation se stabilisa enfin 
üt 1c GAv pul alors regsnnar sa base de 

Santa Maria. Ayant totalisé prés de 250 heu¬ 
res de vo! sur quatre Bell UH-1H seulement, 
le B'VS 4 ' GAv réalisa ainsi la plus grande opé¬ 
ration rte sauvetage depuis 1981 „ date à 
laquelle il s'étaf vo confier Isa missions SAR. 

Lhistmire de t'Esquadrio h Parlera » 

Créé le 19 juiÜRr 1971, lü 4° Esqusdràn Mix- 
tode ReconheotmùnEû 0 Aîaqye W- ssoadren 
mixte du rüCùnrtiiiSsançe eî d'Httaqüa! foi 
rebaptisé en novembre de l'.annés saluante 
5^ Esquadrào Mixto de RBcnriM&dmcnto e 
Atequd [EMRAF: Touta pFsrntère unité à être 
dès : gnée pour s'installer SUi la nouvelle bape 
aâticnisü de Santa Maria (Etat du Rie Grande 
do Su b, te 5° EM RA était formé da trois esta 
drilles, chacune dotée ■ti'sr-pî’Teilü oyent appar¬ 
tenu à des unités B : nrsdiséüüLO£. La première 
d'entre allas dispcBaif de sept r^orth American 
A'- -6D, avions d'enbatnemûnt utilisés prénè- 
demrnsnt par le 3^ Esquadrao de Reconhecî- 
mento e Ataque. La second b comptait trois Bell 
UH-1R et deux Bell 206 (désignés ÜH-4 per 
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demie da Força Aire a coTrfrontée é plus ou 
moine long terme à un ™^qu& d'avions 
d J entrainement. Un peu pl lte fard, la 9 septem¬ 
bre de la même année, Ea S** EM RA changea 
une toi S sncoru fiû.n Opu alla Lion pour devenu 
L'actuel S°/Ê û Grupo de Aviûtao « Pantéra ». 
dépendant non plus de le Eh zona as ri en pr mais 
du Comando Aemf&ticq, En décembre T990 r 
cuinpte tenu du nombre nrnisssrïdRE ml kü Ion S 
dû type 2AR cUctiuées au cours des doux 
année* précédentes, le 5 a /9 D sc vit doter de 
trois Bell SH îH, équipés è cet effet, et oui à 
l'nrigirio avaient été attribués eu ? u /10" Grupo 
dfl Aviaçào basé ê Florianopnlis. Ce dernier 
ayant été Transféré sur ia base aérienne de 
Campn Grande, le S' 3 '6° GAv fut cbRrgé en 
î 9B1 d'assurer les missions SAP bvb c antre 
entras celles dont il avait bèiè la responsabilité. 

U si r « Panthère » parmi les h Cenhwb » 
et les « Poker h 

Partageant actuellement les iiiStaSlatiqnF: ria 
la bssq du Santa Maria avec le 3 41 V10Grupo 
de Aviaçâo l.: Centaure >j et le 1 U /10" Grupo 
de AviaçéO * PokRr ■= tous deux équipés de 
Embracr AT-2É5 Xiîvan/fi, la S'h'S 0 GAu met en 
couvre wx balicup ténus Bell UH 1H et dix avions 
de liaison dent lie il Neiv-ü L 42 Ct deux Emnraér 
FMB-Ê10 Seneca )l (désignés G-7A pur la 
FAB1. 

Toujours subordonné au Camàndo Aerofé- 
tico. le P'-'/H" G Av ou Esquudrüu « PentéTé 1 +. 
comme il est coutume de l'appeler ten rafé 
re.nca à l'emblème de l'unité), exécute das .mis 
sinns rondementalemenr aéro-tactiquds de 
nature diverse, per mi tesquaElsa daé sorties 
d'observation ut * liaison da roCûil.nsissanrR 
à vue et nhoibyrapliioiuc, de contre-guérilla 
ainsi gus des opéiè lions spéciales. Vienqenl 
s'ajout a r également les missions SA H, dont i 
& se cbürgo depuis t981, et qui lui conférant 
une nouva.1 la dimartsiuri cal lu do sauver dns 
vies humaines. 

Cas attributions très v ariées signifienr nées s 
sakamont pour Ir Fi rj /8 3 GAv un progrOinme 
d'tn rlr 3Î-S eme n i inten-fiff durant tou ta l'affilée. 
Il -est donc f raquant d'anlundra, sui la base rts 
Santé Maria, le 1 flàp Map n d'un UH-1H an 
configuration SAP. tandis que deux entras Ihéïi 
coptèrus, équipés de mitrailleuses fixas ou de 
SHbüid, sc préparent é décoller pour un vol 



alors remplacé par unû civière. 

Non armé at affligé d'une aile b.aEse Cl üe 
lustraux moluurS qui n'en ipnt pas un avion 
d'observaLiun idéal, "LJ-7A bsl on mesure 
•j'accompli! certaines missiurts réservées aux 
L-42, avec cepenidflnt.diiK'résultats,opéra tien 
n r la très limité*.tn revanche, I? S^ndcn üürt 
viont parfaitomojLl aux missions da liaison et 
d'évacuaLion sanitaire et peu* étra irosiap.de- 
Tnenî aménagé an vue d‘autres mussions. 
Quand iis ria sont pos directement affectés ûuX 
vols d'entrainement de routine, gui eensliLucnî 
la vie quotidienne de f unité, lus pilotes du 
5'VS 1 * 6Av se livrent à une multitude d'RXRr- 
oiefls journaliers, qu ils mènent seuls ou non 
jnintuinant avec, d'au If CS unité*. De tels axer 
ci eus nécessitent souvent que L'on dû tache un 
certain nombre d'appareils an des lieux distems 
sel en la nature né la demande. En outre 
l'bsquadrüu v PürïtCia \< est rêguliârBrnuiil 
chargé de missions GA R et envoyé an détache¬ 
ment sur d'autres base s aériennes en vue 


d'entrainement d'eppui-tau suivis d."un simpla 
L -4? armé de roqn Rîtes au phosphore sous las 
plans. 

N'éLunL pas UI hélicoptère d’attaque, le UH- 
1H est remarquablement adaptable et ceux du 
5 c /8° G Av peuvent ainsi recevoir une large 
panopüe rl'équlpamants leur serrnRîîant de rés- 
liaer lin grand nurubrC de missions üvCC une 
parlai ta cflieüCité qu'elle* soient de naînm 
pacifique comme les évacuations sanitaires 
(évasanl ou ptus gu arrière. 

L &5 L-42 ds l'Csquadrâo u Panîeru a assu¬ 
rent principülHmùriL des missions d'observa- 
tion r du liaison, de lepéraqfi de LirS d'artillerie 
bi de contrôle aérien avancé ITAC1. Lr* quu 
tre points 0 'attache situés 30US iéiiü du 
fîatjen r e lui parmuUùiLl Je recevoir quatre 
SencR-'oquettas LM 37/7 dann le cidre des 
missions FAC ou de ïepéfflqe d'objectifs. En 
nas-de nécessité, il peut également être t.rti[l*s 
pour des missions ri'éVacualÈOIl sanitaire, 
comme le UH-1H, Le siè^e du copilote étant 


En liaut, ds retour d'un exorcice do 
■ir k d roquette la Sali ÜH-1H 
n'- E1S42 üu 5 u .i'Ë u Cirufiij da 
Avlaçâa do ta Força Aoroa Braoiloiro 
si | ij.-rfi. ch s do son aire d'attorrîBEEge 
Eiir ht iiMTiK âérlËEEiia de âuuUt Mdriï 


PaisO Ci CO ni rr:, un misr'iûrri ûl ËLi r 

Hcïvrt L-42 Rogento du S 11 ,'? 0 G Av 
m r 324S.I së prâparË à quitter lo 
liËrhlng do sii Jïësm du Sûlliû MiëeIë 
pom une miaaion do liaiEon 
Üuaran-tn a^parelfs de go type ont 
dté GûnalrullE au ÜTdsilr i.mtre 1363 
ci 1372, par Fo SccicdruSc 
Con«trulüro Aoronâutlcü L'InHlgna 
■ie l'EsquadriM n Phnitra n aot 
prr;K*llt BOUB Eo cahinn dé l r Ë vlttn 
ioniJls que lo chiffra « 5 do Funilü. 
poSnt on bltiui »! <»Liro d'un éclair 
faune, ëb! rapris au snmmul :hr la 
dérive, nuniûhio sur Iob hélicoptoroE 
du 6 n .''3“ GAv. 


A drulio. la Bah UH - 1H n ( 8S69 ou 

fir-fS"' G Av, arme 5 rhi[i>mi.:n| li'unfi 

[këIio do lance.roquolloE 5BAT do 
?:7 min. phoiogrophté bu plad do lo 
tour (i |a lo Liââo OÊriOn-nË do 6 ëp1I8 
Morta rPhorm; Su Fvutewb 
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tî appartfer ia aoutieo rtÇqèpsejjte aux autres unî¬ 
tes- C est ûlnsi que le euntr© de Llrs ,da Sèo 
Jierûrilmo, où quelques unités de combat pro¬ 
cèdent u des volé de qualification eî d'entraî¬ 
na ment armés pendant Sa majeure partie de 
i ■_! ntfi-, reçoit périodiquement un détachement 
du G Av. 

ke 5 n /fî D GAv estî© plua souvent Inveetida 
missions qui lia soht pas, à proprement par- 
lain miIitaires nia]g qui gnt uns veleur consldé- 
rah.H d un p.oïnîtievua putoflu. Dans cette caté- 
gone r I Esquadrèo a Pan tara «joue un rôle fon¬ 
damental en Installant des. relais en vue de 
implantation d'uno nouvoHs station do îala- 
v.sion qui desservira bientôt la presque tota¬ 
lité do l'€tai du Rie Grande dû Sut. En partici¬ 
pai ■: -uss ù édification aux anvi-rone de 
aciérie SlDESMA piocha de sa basa, d'une 
cheminia hauts do 26 m qui demandait une 
grande précision d'assembiage (du fait 
qu bile se composa:! de trois modules devant 
l un àu -**® H "Ws' l'autre par les 
u _ ‘ - 1 !— 31. Parmi les autres missions de e 0 genre, 
citons la asmeapne b-annuelle de vaccinat^on 
inc.îéB.dahs | Etat du Rio Grande do Sul et dans 
es régions Nmitrophea et qui ob serait pas râa- 
li-iebEe a^n-S tes apparoils du 5'Vâ'-' GAv mis é 
riiseositiün dos àqtdïitâs de Fo santé 
publique brésllienoa. Per ailleurs, lus missions 
purement $AR du groupa, ne s'étendant PS s 


Liniquernsut aux unités de le FAB peisqua, en 
fait, la majorité d'antre elles sont réaliisées au 
profit de douzaines du communautés des envi¬ 
rons de Santa Maria. 

Pour les jeunes lieutenants arrivant da la 
baso du Sa©tes et ayant reçu une formation 
sur vûliura tournante, si pour les officiers 
venant d'autres unités rie te FAB r servir dans 
l'Ë.squadrso nr PanLurü ouut a'avarsr Être une 
aubaine au niveau professionnel. En effet, 
compta tenu des nombreuses missions attri¬ 
buées â l'unité, le nombre considérable d'heu 
res de vol que totalise un pilote de cet esca¬ 
dron dépasse parfois sb nsiti! urne rit te moyenne 
mansuelle enregistré© par sas homologues 
c' en autre escadron, unités da irünspbrt pur 
oxcaptéee. C'est pourquoi tes pilotas da 
TEsquadraq * P entera « sont très enthousias¬ 
tes à l'idée d'appartenir su 5^/3“ GAv, non 
sBulement pour le nombre d'hHures de voj 
qu'ils pouf rouît réaFset mais égalarnant pour te 
diversité des missions dont l'unité à la charge. 

A',ors que cerfeinep forces aériennes respec¬ 
tent religieusement la roM-tirte quotidienne, du 
lundi su vcndfâdi, les p'cotes du G Av 

abordent, eux, las samedis pt dimanches 
comme d'autres jours do la snmaina ri bien 
qu'une sortia la dimsnche soir, avec décollage 
crèvu é 2 li 45 du matin, r© présente à eux 
nomme un simple vol da plua à effectuer. Etant 


A gauchi;, l'un nies NaJva L-42 
Hapanta In' 1 3214( entrant dans 
te dotation du G “/à" Grupa da 
AvJaçâo dr Siintn Maria. 

Ces nui pis sont équipés da 
pourras sous tes a-lux puur la 
muntaga d© quatre teneo- 
rqquitt&s EBAT da 37 mm. 

En bas. te d©Il UH-HH (ji? 85-^2? 
armé da deux lance-roquettes 
EBAT de 37 rnm, d© riaux 
mllntilteiffiBS fixes da. 7,62 mm 
Browning M3 tirant vers ('ayant 
et de deux autres mitrailla ueaa 
:fç sabord da 7.B2 mm. Il steyit- 
Jâ da te configuration typv das 
UH-1H du G Av peur Tse 

missions da roconnateeance 
ernséa ©t ri'nppui-fau. Sulvaim 
les misEinna raqu?»as, Sus UH-1H 
bréalilans peu van recevoir an 
plaça das ianca-r DCuiLlas 
LM-37/Î liait LAU-fl0a/A tandte 
c|vé tas mitraillauEas M3 da 
7.B2 mm pouvant être 
ram plecéag |mr dos podH AN/M 3 
Contonaat uns mitre’ileosa 
lourde da 12,7 miïï l 'FhoUxs , 
Jscfeson Fk'tfRt; ,.)r !, 


liûOné que tous Iss pi OtCS do l'Esuuedrao 
« PonLeru ii savent m g nier tes trois types 
{f'appajoils quu nompî© l’unité, un officier peut 
être amené i effaoliiBr doux anrtiçg en hélicop¬ 
tère le matin pour accomplir l'aprèa-micli une 
mission de liaison sur l'ùfl des U-7 à la garni¬ 
son da Uroguaisnar distante ÛO quelque 
200 km. De g© fait, un piogramme d'cnlroîna- 
ment îfùa intHnaîf est assuré eu sein de i'osca- 
dron afiii da maintenir la polyvalence des pilo¬ 
tes sur i©s trois types d J appareils. Parallèlement 
à CC programmer des cours dé reautualisation 
sont périodiquement dispeaisés on vue d'amé¬ 
liorer Je ticgTa d 1 efficacité du ë E ,'S - GAv qui 
se situe ainsi ou iném© niveau que celui d'unti 
unité de combat. Marufesteo-ent exigeants, 
ces programmes ont permis au 5 n /â ,: ' GAv de 
détenir !© record de vo : sans acoldact pendent 
les quatrudHrnières années, record qu'il a d'ail¬ 
leurs biao l'intention de conserver on cors très 
longtemps. 

Le prograrïimq actuel da iû FAB prévoit I© 
remplacemern à terme des Bol| UH 1K rit 
H-1 SH éqoipsnt les escadrons et escadrilles par 
des hiSlicoptarBB Aérospatiale AS 350B Ecu¬ 
reuil' AS 355F TWin Ecureuil et A S 33-2 Super 
Eunm, léccmmsntacquis. A l'origine, la 
GAv devait recevoir les AS 335F tandis qua 
lea Bell UH-1H seraient passés aux mains 
d'autres unités. Cependant, compte tenu da 
Ta décision du Comendn Aerotàtinn d'allnuer 
les T vyin Fcorear/( au 1 f ' /0 n GAv basé à Manau© 
et de transférar las UI I-I H da calts unité au 
5*/f3 u GAv, il semble que É'Esquadïào n Pan 
tara n conserveis ses Bell quelques années 
encore même aorès l'srrlvée de nouveaux 
appareils, tant leur utilité reste importante. Une 
telle décision IÛ sembla cependant pas trop 
contrarie r Fes pilotes de l'Esquadrüû « Pan- 
lerâ car Ns apprécient malgré tout la fiabilité 
et la robustesse des UH-lhi 

Quant aux N Hiv a b-42. ©p service depuis 
prés de quirizo ans danH la FAE, il© devraient 
être retirés dans un avanir très proche bien que, 
à ce jour, aucun nom n'alt encore élé avancé 
pour Irüt succéder, compte tenu qu'il n'oxisla 
pas d'aviop de conception brésilienne actùql 
formant disponible et que l'achat d'un avion do 
lieteon d'origine nord-américain© ou euro¬ 
péenne semble peu probable peur le momant. 
En attendant donc d'aboutir à une solution 
déflirltlva, Il a été décidé d'allouer provisoire¬ 
ment au 5*/Ê n GAv un© demi-douzaine 
d’Embracr U 7A ân dépit da laura possibilités 
opérationnelles quelque peu 11-rnltéês. Quelle 
que ©oit t'issue relative ^u choïx de l'appàratl, 
une chose reste certaine : les services haute 
ment professionnels rendus par L'Esquadrao 
ii Pantera » continuûront d'êtra ràç'onnua dans 
las années é venir. 

Jsckttü© FLOFtES Jr 
u ira traduction da .Martine CA 6 JA G 
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A près une L'iiinée 198* qui. pour beaucoup, res¬ 
tera 'une des plus riches de l'hïsloina déjà plus 
quoiranfcnaine de notre cintrai i le de voltige aérienne 
nuliori(tlo f In Patrouille Je Fronœ, sous la houlette de 
son nouveau directeur, vient de récuser ur.a nouvelle 
rrurtotion... 

PremiOF an pista ■ Um Lieutsnûi ni-Colonel Jncquss 
Oezael {Athos i 5\ nouveau Dir et tour des Lqu pes de 
Présentation de l’Armée de j-'AEr, en remplacement du 
I Fautanant-Colonel François Sîdo, Breveté pilote de 
chasse on 1961b In Lieutenant Cobnol Dozae esi un 
nouveau directeur fort d'une carrière aéronautique 
pa rtioj lièremefs! riche H cjpmpto an etiel 5 8(30 heu 
13 s de vol à son actif. Ancien de la I 2 e Escadre do 
Chassa aü il a débuté en 1963 avant d'obtenir son 
brevet de d tfif da patrouille en 19ô 7, Jacques Qozae i 


vol sur Mirage FIC. Totalisant □cluoUoment 
2 nOÜ heures surson camot de vol,. Pierre Mongol 
esl marié at père d'une pellle fille. Passionné de ran- 
données eJ do grands espaces, il est ri 11 -loi ru do a 
Môdoillo do b Défense Nationale. 

Troisième nouveau a la « PAF » ; le Lieutenant 
Daniel Manze (Aîhos 3] retenu comme nouvel inté 
rieur gaucho 6 b place du Capitaine Patrick Huet 
(« Le Grand Pairie* »\ retourné en uni lé après trois 
années passées à la patroudb- Breveté pilote de 
chasse en 1979, Daniel Manzo a vécu une part 
m partante de sa carrière opérationnelle'a l'Esca¬ 
dron do CCasse 2/4 « Lu Fayette * de Luxeui! où i 
□ obtenu soi i brevet de chef de patrouillé en 1 933. 
Totalisa ni 2 30Û heures da vol dont 1 200 sur 
Mirage ift c, Daniel Manza r^t originaire de Tou- 


À t'exTrême gnuclie. 

Is Lii;»(ifMiailJ-Ca1cincl JïNitluBS 
Dezeel. Ci deisous, da 
y .lu 1 1 =f à droite. l« lieutenant 
Pierr® Muuyet, le Capitaine 
Christian Vi:Buz et 
le Lieutenant Panla! Manxo 
l'L tt p. Wtîhsr/Aimàp dv l'Aù). 
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a ensuite été instructeur à l'Ecole de Chasse da fours, 
sur Mystère i V A et s ur I 33. 

C'est d Toljr qu 1 il a occédé a u pos^e da comma \ \dont 
d'escadrille, poste qu'li a quitté en 1976 pour rejoin¬ 
dre Il .scadron de Chasse 2/7 « Argonne », d'abord 
comme commandant d'escadrille, puis comme chef 
dos opérations. Après doux an nées passées a'Monl- 
de-Mersan, il es) choisi pour commander" S scadron 
de G îdssa 7/3 0:« No rm on die- N i 6 mon » qu'il, a ■: i uitto 
damièremenl pour venir prendre la place de Directe !ji 
des Equipes de Présenta lion de l'Aimée da l'Air. Le 
Lieu 1 11 nant-Colo ne Jacques D( 3 zasi est .marié et père 
de deux filas. Parmi sas nombrei «sos décora'.ans on 
nota qu ' i i es I Ch eva I ie ■ da la Légiori d henneu i, C-he- 
valiar de l'Ordre Nation cl du Mérite, Croix de la 
Va leu r Militai ro ( avec étoi le de bronzej., médail I e de 
l'Aéronautique oMilubirodalo Médaille d'Oulie-Mer 
Deuxième en pis le : Lieutenant Pierre Maugal 
(Allias ?) sélectionné comme nouvel intérieur droit 
on remplacement du I ioutenont Robert Bonin passé 
.second solo. Breveté pilote da chasse an Ï979 â 
Tours, P jarre Mougel nous vient - coin ma le 
Lieulenant-Colondl Dezael de lu 30 e Escadre de 
Chasse de Reims, Passé chef de palrauîlJe en 1 963 
au sein de l'Escadron de Chassa 2/30 k Normandie- 
Niémen », il y o accumulé p us. do BÛÛ heures de 


Ion. Père d'une petite Win, il aime particulièrement 
la nature et ies activités de plein aie 

Deminr arrivé s lo CapHoins Christian VôiIliz 
(A thos l| choisi connue « C h u ragi >a rd u □ b plaça 
du Commandant Patrick. Détartré devenu récerrmenl 
leader da la Potrouil a de France □ b suite du départ 
du Commandant Posta! Féruud promu second da 
PE.C. 2/12 è Cambrai. Christian Velluz esi entré 
dans l'Armée da l'Air en 1972. Breveté pilote de 
chassa en 1974, il □ commencé sa caméra opéra¬ 
tionnelle sur .'VJiVaye /// E à F F .scadron de Chasse 3/2 
v Alsace s à Dijon. F lève de la promotion ! 977 de 
l'Lcole Militaire de l'Air, il a subséquemment passé 
da longues années à la 5 e Lscodie de Chasse 
d 1 Oronge, d'abord sur Mrraqe FIC è l'L.C. 1/5 
« Vendée » avant de prendra Le comme nd em en! da 
b SP A 1 71 de l'I. scadron de Chasse 3/6 d Conta I- 
Vonaissrn » en 1984 où h étal: insJnxJour sur Abroge 
Fl8. Né ü Annecy en 1953, Christian Velluz tota- 
lisc 2 800 heures de vol. Marié ot père de deux 
enfants, il pratique le ski e- b pkmene è voile. 

Les trois pilâtes qui ont quitté la « PAF e è Sa fin 
da l'année sont la Commandant Posco Féraud, la 
Copilaïna Patrick Huet aî le Lieu fanant Loïc Chan¬ 
ce b des. 

i.-hA, GUHL 
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D aiii nos sociétés civilisées, les hotïtmes ont 
toujours cherché à établir des moyens 
de communication de plus en plus rapides. Au 
lendemain de Ta Seconde Guerre mondiale sur¬ 
eau!, des adinjiïtsü'atlons postales. à rravers Ie 
monde, ou même de simples particuliers, expé¬ 
rimentèrent de nouveaux systèmes d 1 achemi¬ 
ne ment du courrier par des fusées ou des mis¬ 
siles. Le cas de la « fusée postale » LacécacrE 
est intéressant. Comme toutes les autres à es 
jour,. d‘e duL d'ailleurs être abandonnée en 
cours de programme, bien que extrapolée 
d'engins militaires en service et tout à fait au 
point. 

Dans ce domaine et durant une bonne ving¬ 
taine d'années, c’est surtout ie bricolage qui 


ou l'histoire de la « fusée postale » Latécoère 
et de ses essais en vol sur les Lancaster 
de l'Aéronavale 



prévalut, largement Inspiré des premiers essais 
de la « poste par fusée » des Allemands 
Schmietd, ZÜcker et T Ihng dis début des années 
30. La 5ccemde Guerre mondiale inspira de très 
grands progrès techniques dans les domaines 

par Jean-Yves Brouard 

aeronautiques et des Instruments de navigation, 
retombées favorables aux engins volants mili¬ 
taires et, par ricochet, aux civils à venir... 

Durant les années 5Q, les instances □Ffidel- 
Ies postales françaises émirent l'idée du trans¬ 
port ultra-rapide du courrier entre Les princi¬ 
pales agglomérations du terri taire — voire sur 
un réseau s'étendant à tonte l’Europe de 
l'Ouest. A l'auLomne 1960. au cours d'une 
■conférence de prç.55e. le ministre des Postes 
et Télécommunications d’alors annonça l'étude 
d'une fusée postale étudiée par le CNET <Cen¬ 
tre National d'Etudes de Télécommunications). 
Ce dernier expliqua qu'il s'agissait de réaliser 
au total un réseau de transport dit couiTÊer par 
engins volants, pilotés depuis le sol et allant de 
ville à ville. Une ou plusieurs stations terres¬ 
tres. alignées de loin en loin, guideraient la {usée 
le long de son parcours aérien. L arrivée et le 
poser se feraient sous parachute. Cela était, 
en résumé, la théorie. La pratique, c'est-à-dire 
la construction de la « fusée postale » ainsi que 
les systèmes de lancement, de navigation et de 
récupération, (UL confiée à la firme aéronauti¬ 
que Latécoère, La S-ILAT (Société Industrielle 
d’Aviation Latecoère) reçut carte blanche pour 
effectuer les études complètes (structure, 
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motorisation, pilotage et infrastructure) et les 
multiples expérim entati ons nécessaires : largagu 
d'une maquette sous portique, depuis un 
camion en mouvement, depuis un avion por¬ 
teur eil vol ; largage (depuis un avion également) 
d'un dispositif d'orientation de l'engin en phase 
d'atterrissage : essais du système moteur à par¬ 
tir d'une maquette-grandeur complètement 
équipée des Circuits d 'alimentation en combus¬ 
tible et d'huile, et enfin, essais du parachute 
type Lemoigne destiné s Freiner et à poser 
l'engin postai 

Le Laté 11Û 

La SïLÀT devait s'occuper bien sûr de la réa¬ 
lisation des matériels suivants (qui ont été effec¬ 
tivement Construits) ; un missile prototype, une 
rampe de lancement sur remorque routière 
mais aussi le matériel de guidage, de télécom¬ 
mande et de télémesure, installé également sur 
remorque 

Latécoère avait en effet une expérience cer¬ 
taine dans- le domaine des engins guidés, 
puisqu'elle en avait auparavant étudié et testé 
trois types pour la Marine Nationale. Il s'agis¬ 
sait de l'engin antiaérien à statoréacteur 
Mosoioa, du missile guidé Mafa/dce (capable de 
porter une bombe de 750 kg à 40 km), et du 
rnissilG a nti-sou&mtarin^CTJajfo,U toujours en ser¬ 
vice sur certains navires de ta « Royale n. 

La « fusée postale s [bientôt officiellement 
dénommée Laté 1 I 0), directement dérivée des 
deux derniers, fut pratique mène l'application 
civile du Laté 250 MoSofate. Engin d'expérimen¬ 
tation moins, coûteux, le Laté I I 0 empruntait 


au Maia/ace son groupe turboréacteur, son ins¬ 
tallation et la manche d'aspiration ; au Mdfafbn, 
ses ailes et I'empennage horizontal ; et aux 
deux l'accélérateur de décollage a double pro¬ 
pulseur, la rampe de lancement les parachu¬ 
tes de freinage et de sustention, la télécom¬ 
mande SFENA et la son.de altimétrique pour le 
parcours en pal 1er (à l'horizontale). 

Les équipements nouveaux consistaient en 
des volets à braquage continu variable, le reca¬ 
lage à ia verticale des gyroscopes, les répon¬ 
deurs radar actifs {pour la localisation a longue 
distance plus la télémesure depuis te soi) et la 
télécommande par antennes fortement direc- 
tionn clics. 

Les Aru'ufün et Mnlafacç étant destinés à la 
Marine Nationale, ce furent des avions porteurs 
de l'Escadrille 105, servis par les spécialistes de 
la Commission d'Expérimentatlans Fratiauesde 
Aéronavale (CEPA) basée à Saint-Raphaël, qui 
furent utilisés lors des tests de lancement des 
engins prototypes ■ ceux-ci étaient largués en 
vol depuis trois avions Lancaster de l'unité. Alors 
ingénieur d'essai à la CEPA. l'Officier des Equi¬ 
pages de \~ r cïasse Jean Ostwald, chargé des 
questions de similitude et de complément, qui 
participa à de nombreuses campagnes, 5e sou¬ 
vient : A fépoque, fêlais affecté à .<□ section des 
engins ïpèciaÉJX de h, CEPA où je m 'occupais pdr- 
trCLr.'fèrerTFËïît des Malafon, des p'aneyrï q'btes et 
des missiles de Nom'-A vio don, La Marine ,Tétait 
pas direc terrien t intéressée par les essais do la fusée 
postale, qui tmjfc des carociérisdqoeï prcrçfiet de 
rengFil cible CT-20 , Opérationnel depuis piusieurs 
années au chnmp de tir ctéronavai de fTJe du Levant 

























et dans l'Armée de l 'An- obstrue [KHI faits de In navi¬ 
gation cfuf deva i r uf.U1.5Hr is.t hyperboles du système 
Ü£cca. 

Pour i L'S essais en voi et (es tioisons rapides, pré¬ 
cise Jean Ostwald, ki CEPA (I ) commandée por 
un c.dpi(L?ji'ie de vousseau, disposait rfurte escadriJte 
o'e servitude, fa I0S. dotee de différents types 
dVipjhnrüiteddrit Je Lancaster. Plus tard, Jb CEPA 
se servît des héJrcaptércs de Je 10 5 r une seconde 
esCEfdrjfJe de servitude. 

Une fiabilité remarquable 

Les Loncaster utilisés successivement par la 
section Engins Spèciaux-Torpifles {CEPÂtEST} 
étaient numérotés VYLJ-05, 42 et 49, mais por¬ 
taient également des ■£ numéros de coque ». 




Par exemple, (û WU-Q5 était le « KJ S- 19 ». 

C'est dans leur « hauteur sur pattes que 
résidait llntérêt principal des bombardiers Lerî- 
caTre.r. Itü étaient modifiés pour femport sa os 
le fuselage de charges ailées r relativement lour¬ 
des. tout en conservant leur possibilité 
d'empon eu soute üprés un démontage rapide 
du OU des lance-bombes extérieurs. Les por¬ 
tes de soute, plus tard r furent édiancrées pour 
permettre le passais des supports. Le poste 
vitré du bombardier était aménagé pour rece¬ 
voir un chef d'essai en vol et son adjoint. On 
y trouvait des instruments de navigation, une 
télécommande électronique pour télépiloter 
certains types d'engins et des circuits électri¬ 
ques de largage, Un pupitre d équipements da¬ 
mes lire permettait à un technicien civil de la 
CEPA du mettre en couvre quatre caméras 
(axiales et latérales} filmant les largages et Ies 
débuts de vqf et enregistrant les paramé¬ 
tres'avion. Un rééquipement en circuits d'oxy¬ 
gène permit par la suite les essais en altitude 
jusqu'à 7 700 pieds (largage de fumigènes, 
d'ECA 57. etc.}, 

Comme s'éli SOUvieiiL bien l'OE I Ostwal : 
Le premier J.ancaster équipé , Uz numéro WU-05, 
fut détroit un hrver dnns son Pnngnr par t'sffon- 
drèmeut du toiî qui n^vcirt pu s supporté ?e poids 
de J a nefgc.,, C'a luit sur ruérodrome du Luc, trfa.rï 
opîiiexe de Sni'jnt-ftnpJinèf, Les deux outres lurent 
hoséj à Cuers pendant quatre années, puisé (strès, 
□près quoi' ils furent eondarnriés. D'une fîoLi'Ji'tè 
rert, üfqtJoMe, pm nra un vut ne fut reporté Ou' même 


Pugi; ri-L u : ,*u b , la larnntlc de Ki « pcsEale ■> ialécoà'e 1 10 photo nranhïr-c srnis |xirfli|u£ «n 

19 G 2 lors des cm- ir„ exjnciKinaitl la phaaa firral-3 de rùeuiJérnLLtui de IViiyiu riuus lequel au remarqua les cuurux 
boudins amortüaaaura gonfla? tSIl-ÂI}. CI-iüéésus. doux tté? mnivd^s qhntoîï itrüniK (libanl le Ifljisemanl 
[En z juin 1902. La maqueltè du Latâ 110 vjaïil de quitter sort baicaau aoua la fuselnna d J un Uinc-astar d* 
l'EEcadrilUe 1QS fin i.a Marini; Nbilüiiale (à qaudhel ni, i[UHt|uca sèquiiIm i>Iu* lard, I engin descend douer 
ment Iralnâ par eop para chu 1 c tXtLA FJ Eu liaul, l'un dos l.nmaetor do rfscqiïrfllc ItJS <U L 1WU Ü35 ulills-i 
pour \ri; i luurisis iIk fengin ÔS1Ü1 Malafon. ihj.ni TuL extrapolé le Laté llÛfCoif. A. Cresniar J CS rlûssijiit, la, 
iiiaquatta faune et rotrge du l.nrû i îü en coûté d'instnHatinn. wiwun Lonc;rusU!r du la Sùü h Frsnoaial en >9£H 
ti.il A Or 



l! Ur. rcrv d: 3--. 1 - > -CÇFPA il bLüdïâ 'Praurpii's <1* 

,'âuclqjî'l. 
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retardé par l'a prime d'un de ces avions. 

Lcr plupart des lancements d'essor s'effectuèrent 
en liaison avec des mesures ou sa/, dans la bâta 
lia Saint-Tropez uü daflfi ta champ de tir de l'ile 
du Je vont. Les üfpcJers ,è5A1 des bâtiments de 
guerre actuels se doutent-ils que leur missita porte 
torpide Mû lof on fît ses ffremfers pns ."■ sac?r ta 
jfbrme d"une JiwqÉîetle réduite. accrochée sous ut; 
Le ncastor ? Cela se passait en f 9 S 7 eî avait peur 
but Jes essors d'une sonde étactrooiécani^uc desti¬ 
née ù la libération du parachute-frein (uitérieure- 
ment, une moquette grandeur nature. tri-dérive, 
fil de multiples vois portés pour tas essais et ta mise 
OU pa^rta d'une sn.nde électromagnétique TRTj. 

Enfin, quarante-deux lancements d'une version 
définitive brdérive eLrrent (leu, toujours depuis un 
Lancaster en baie dcSmnl-Trnpez. RuraltatamciiÉ, 
on hn^a. au même endrott, soûtante-dta-fruit tor¬ 
pilles LX afin de mettre ou point ta parachute-fréta 
ci .ta Cùiffc de rttz permettnn[ une prise d’immer¬ 
sion tu rrecta. 

C'est pour des largages semWaMes à ceux des 
Mil la l'on que i'état tnajor de ta Manne NütionaJe, 
ïuiJidîé par ie ministère des PTT, accep [ü do r; prê¬ 
ter v scS Lancaster de ta CEPAilO S et un équi¬ 
page d'essais o Sa société Latécoère à l'occasion 
de ta pnose de réalisation du programme v fusse 
postule JU-. 

Début 1961, <e WU-42 se rend it sur le ter¬ 
rain miJitaire de Tüulome-FrsncazaJ avec un 
équipage rédulL comprenant-, en particulier, lu 


Lieutenant de Vaisseau Raymond B?.cot (pUoLc. 
chef de bord commandant [a f£) S), l'Officier 
des Équipages de l r - clas.se foullee (copilote) 
el rOiïider des équipages de 1™ classe Jean 
OstwaJd (électricien ri armes, chef d’essais en 
vol}. 

Raymond Bacot, lui aussi, se souvient : Nous 
sommes ailés ta 9 février \ 96 i à Toulouse pour 
uns première prise de contact, pour revenir ta 27 
du même mois et procéder alors mm essais, La mis¬ 
sion qui nous avait été demandée pur Lotéccère 
étal L d'étudier la dernière phase du Vül de ta ,fusée 
après arrêt du moteur et décélération, c'est-à-dire 
l'ouverture des parachutes et ta récupéra don au soi. 

Fasses à blanc 

L'équipage d’irrr Ldocasteren mission du sur- 
vdllance comportait normalement ftcniTift per¬ 
sonnes. Pour ce type de vol d'essai, it était plus 
restreint : deux pilcn.es-, un ou deux mécani¬ 
ciens.. un radio, un navigateur st, 3e chef d’essais 
en vol Seuls ce dernier et les pilotes avaient 
une fonction en rapport direct avec i'expéri¬ 
mentation. 

L'équipage d'essai provenait toujours de la 
10 S. S "y ajoutaient le personnel CE PA/EST : 
le chef d'essais en vof déjà cite, son adjoint, 
l'electriden d'equ peinent ut un armurier volant 
(observateur srrièrej, ainsi qu’un ingénieur 
volant l.atécoère, eu la personne de M. André 
Sévignac qui se raupdle eus années : * fai par¬ 




ticipé- aux essais de ta «t fusée postale jj çji vol 
pü/té, Sut Lancaster. jVo fonction à bord consis 
tait à rendre actif fengin avant ta largage, ceci if 
l'aide d'une boite de coramande placée du ns l'avion 
porteur. iVlais le largage effectif était commun de 
par J équipage de l 'avtan. En général, c r e.st Ctaî- 
svafd qui déclenchait le largage en appuyant sur 
urr .bouton disposé dans ta nez vitré du frôrnbordier. 

Le chef d'essuJ dirigeait ta va J à vue, raconte 
OiLwakl. La Mte à l'avant de l'avion offrait un 
excellent champ de vision. On faisait préalablement 
taie ou plusieurs passer à blanc, permettant au 
pilote de régler su noacFiine (régime moteur. altf 
tade, «tasse cap de préseuration, synchronisation, 
etc.j, au chef d essai ae guider ie pilota dons ta 
phase finale à’üpprache, du c Dordun ner par tadio 
les actions avions fit enregistrements ou sol eî enfin* 
de prcnrer féndroit de largage sur le terrain (étroit} 
en tenant compte du vont îravecsiur c-t du temps 
de ciiEfte du I engin. Par exemple, avec un vent Pu 
verrier de dix mètres pa.r seconde (limite supé- 
rtaurc], l'écart Itîtéral du point de ePtJïe pat rap¬ 
port ou point de JaTgage pouvait varier de $QQ 
mètres ( 10 mis x 5f? s de chute,l, à \ 00 mètres 
en cas de npn fonctionnement des parachutes 
ffOm/s x 10 s de cfiuîe environ}. 

Un bncciïseriE fut donc été effectué po-îll" la 
prermére fois à ta fin de f hiver E 961, Ce n'étall 
pas un véritable missile qui ôtait, utilisé pour ces 
premiers essais, mais una maquerre représen¬ 
tant les formes simplpfiées da l'engin définitif. 


□ER DU LE MENT D'UNE SEQUENCE 
DE LARGAGE DE LA MAQUETTE 

11 I uni : aÜi«liai »k K'sjstriijiK] îiur IL i un trt II <0.1 uui. iîi’ I 
des gÿrûs. 

H - 1 D s'oassaoc sur alinicntîilirin infime, rlfrvflrrnuillanfl 
ries gyros et dimjunqn ries Fnre qisirenrrî. 

H : larnanR- 

H +2 Si ujucIiuu du purjuliulv llulll/fJL 
H - AS s : éjection du parachute rie ricupfefltinn Cwiltarpl 
itfis air nrtissiius. némiili-m&n! rie Jiuhia impR. 

H i 24,ft s: sirpprRttiinrdR In séneritR rtucnniacl à inertie. 
uuiiEiiiaiiüdnt In urçu-^h ihi (lurudiulu ü lu p-ju I 
U i 5C s : uïlsjrissuyt Urùuu uprês luiiLti 'iunS ù 1 £-5Û tiiuiis) 
Wfur v/^>v\-A‘âiv!a.w/ii/nm/üjMrlrA , ivivMfiiVMU. Sis «x,'i»imir 

thtâvÜaXS rf^iraVHW Siv LT■ .Si.lK.'V, j 

l'.i.ir-.J ,1t {& r.i'.n ,i i n | ,y fi fr;> s 




Cl-deenufi, (îIism; crritiri ur: rlilflS les C-SSrils 
Je largâyiF lin l.;i munuelta du Laté 1 tü 
cofile nui voit ici la parachuca-tr^irr an trnfn 
d'Bxtralia de san iuyirmnnt ta grand pgfacJiuta 
tta n p u:u|ic:r;qtion rSiCA77. 

A gauche, «rc Imut, ifejns lo contre d'essais 
[Miisicm Jii CjyjET. au tout dâbul des années- 6Û, 
une maauaîta gifû-saFere du L;uh> 1 iq en duralumin 
ëjftiJ uiiliMu: nnur les essais da rayariivemaril 
d'antenne ei En mise au peint du système 
rlntitmnique de radia guldade tSILAl) 

A ^auiihc, Htn has, gros plan attr la maquette du 
Ln!(. 110 nrrËméa soua la vanEre d'un Lanrnsser 
à T oui du s a|Fr ancazal CJu n uiir tes impartantes 
iv.asîel*tés U r éi|uflilir;tgr fixées en bouta da plan 
f&tLA n. 
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LE MISS ILE AN Tl S GU S MA RI N 5 

MIALAFCIH 

IffciiHimf portctDrçiiHs L4 Isireft flar un dntihta flraiêLaraiBiir 

11 iiuüdnîr S silifeé par ptote Mitron Mirpm et lêtequiife uif ifirCC 
tion, le Mslafan équipe Ieï rleui Irèt^les 1 jpu Siiïït Eï7, In 

Gatissn/msFt), lisa 1 47 refumlus ASM McûWf et tes Sipt*- 
rTiRnts lit? i ü classa Tireur vîtti. lui tyuuur : G, 15 ni. Fnv^rrj! tr° : 
ni. Faiiis au Eansamcnil catapultage : 1 500 kg, Pmit-u : 

12 à 13 km. 


En haut, un engin nnti sous mawln Malafon 
attaché sùtia te fuselage d'un Lancaster d»; I* 1&S 
□ Ctrors. Le vfiui- htrmc: à l'arriéra est uni? 
msnittisimïmi île la ueitsu-ta de l'époque et 
m&sque las antennes de radiogirirLsg* tECPA.t. A 
droitu. un eugln-dHa CT-20 sur La rampe arriéra 
Eflbard de it L'ili: rl'CHnrnn jr. La luséa Lsté 110 
éîslt dérivée de ces engins KltU’A/MarinB}. 


L'EN GJ H-Cl BLE CT-20 

Le Hrird-AuiaLiun ÜI -2ü est un auinrucilifa LûIlolu m .ândi!:. 
iis I ap jIü sur unu rui nps nicliuéu à 5° sir Flkirüfflllafc et prn- 
pulsé [lui ull lUlbarûaeLuUI HSustiorv- uL iÈLU|lf-r£ par para- 
lI iu lu. Son arrivée au sol sst amortie par dKlsalIrnim-ra Per 
lus caractéiPïtinuRRr Le la ressentie haaumup. Ü-i 

pci.-t fs -r sutvrean ÇTéMI UriE Erajfinlïiitfi rimoRE ul ;u laiu 
sM^rrir dais jii tarde [ira il et Boni rro d'un Ici uiPiùLd-û dû di& 
ns i ru L'Arme u l : l'Air. tairai a la Ma riiie Na ikill uk , l'UlRl- 
sâirl. VitéSSU ù IG OOC mùhes Mtcli D,B-5 (environ 
I GOG. km.lir I ongueur. -j,45 m. Efivsrgurî : 3,fi m Mbesh 
tptafc tlérnlîarp! : G71] fcr^. Surfaces pnfîHBÊRS : 3 r ï m'. 
Pldtnnrt [MHjji|UH lava réacîELü Marhnré !p I 2 ÛQQiii, 



Fer exemple, rentrée d'air du réacteur n'était 
pas marquée, niais, recouverte par un simple 
carénage (Sa bosse que l'or, voit, sur Certaines 
photographies, irp per en arrière du nez). Le 
28 février eut lieu un vol porté d'entraînement 
au-desïuS du LCrràin choisi pour lu lancement 
i Fonsorbcs, près de TouLoirse), et Le tout pr'O- 
miûr largage prit place le I ' r mars (voit tntoîeau 
donnant la liste de tous les lancements avec 
quelques observations). 


A Colomb-Béchar, Sahara 

Contre toute attente,Je programme Laté 
HO fut abandonné l'année suivante. Pour plu 
sieurs motifs, donc La sécurité : on ne pouvant 
laisser évoluer sur de longues distances et se 
poser tout pi-ès do grandes villes (votre au milieu 
de ces agglomérations} plusieurs engins sans 
pilote ! Le mauvais camps, un incident techni¬ 


que ou une collision en vol auraient pu causer 
des catastrophes... 

Des essais en vol avafeuL été prévus à 
Colomb-BécLiar, où se trouvait à l'époque le 
Ceinrc Lnterarroêesd'Essais d'Engïns Spéciaux 
{CIFES'l, en bordure du Sahara algérien. Sevt- 
gnac dit : L 'engin défFnrtiif derart être foncé -tyr i'e 
te.-rain de le f-fttte, à proximité de Ë/scarosse Pour 
ca foire, de i remorques c ûfl tenant le ma Lû ri cLJ u l - 
ÈfWlNJwe de guidage éra'en ! prévues, roofs el'i'et n 'ont 
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DEROULEMENT 
CHRONOLOGIQUE 
DES ESSAIS 

J|ir=~ ili-mi CoLTniES iibf j ÜsnMtfl 

Premier lancement ; 

37 ? fi | ■ Arrives du Lancoitta 5 TciulcruEE - Iran 
taial kiiwidladon des dmats, accrochage de '.i 
maquecce Lfitr 110 et essais au soi. 
lib-2-61 : Vbl porté. Enrcgatrcmortl t hi“ val Pré¬ 
sentation sur |e tér ;ir. de Foaisnrbsi pour largage 
fin tuf ït essais .àmérit ;hj y>1 
i -1-61 Vol de lancement après deux pii.wfrï à 
blanc. QFE (pressens au niveau du self) : I 015 rn!a 
Vi i 175. neeintj; Zi (nrtirudè du I.Srgiige} % \ 6S0 

ptEds. 

DÊUKTètnc laiicsniEat ; 

9-10-61 Man activités du 27-Î-6I 

15-10-61 : Mailri . val pn _ ti’ Après imrji val de 
lancement. QFE 1 üûl ml-, Vi 175 iLiêüLti. Zj : 
1 650 pieds. 

Qlfttjrv.se Inm ' L 1QÎ * décrochage, ejurin stable, 
aperçu lustrée <te$ boxons explosifs, pas de sort rc 
parachute,; -mpcct ,1 H i 12 x engin défnilt 
Troisième lancement : 

B-1 -62 : Idem activités du 17-2-61. 

9- J-62. Vol pané Vq! de bncemcnl 
Observation : Lit'gçgt; annule à h T -45 secondes 
(un gyroscope esc dèvercrtuiB^, 

10 I 62 fdat-n : vol de lancement 
OUrite vu i. c*o ■ |a -gage annule , le plafond sur Fcm 
sorbei esc i irêrlrur à I 650pieds, Après m-ili : val 
de fancemevc. QFF 995 mb Vent 260 r , 15 
noeuds Visibilité environ llhrn Ciel B.‘B a 
I 800 piedî I empéracure . 14" C. Vi : 170 
iiruiirfi. Zi I 650 pieds. 

Observa ligne bmi décrochage. oiivérlnre des 
parachutes et sÉtpseuckft mm- m, I mpacc 
l’engivï :sc retourne 
Q-ustcHéme lancement : 

10- 2-6 2 kkuii irtiv iés du 27-2-(> I . Pois vol pm ; 

d'enregisirtmfcii. Poib i|n f.nté I 10 | fi] 6 kg. 

1 -1-62 : Vol de iMlcemtm. CHjvl-i valions annulé 
pour cause de météo sur Faissorbes 

2 6 62 Vo| de lancement. QFE 991 cnb. Icirt- 
jn'r 4 ii.ir-ci ■ i 5". Oelbmmeux. VisibSitc : environ 
5 km. Vent 530“^ 5 nccudî Passe à blfldf CJ.K- 
Passe reelle ; Zi ! 650 piûib Vi 175 ■ inouïs. Cap 
032. 

Olftarvuu inns. don décrochage. engin s'indlnc à 
droite, bûmiut séquences de parachutage, bonne 
retuperaL'on. Temps de chute : 5R.5 ■, 
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JornciJs tü [é rédfsées. L trltcrrissoge devnii sc faire 
sl/T tme plage. pointe d'Arcachan, à J'cvltrée des 
passes du bassin du même nom 

Condamnation 

Les LurîCoiLür devaient être retirés du service 
au t-nue début des années. 6-Û. Ceux de h 
CEPAÆST avaient bien travaillé. Lors du Cin¬ 
quantenaire ‘Je l'Aéronavale à Enne-Rapliacl, eu 
! 9é0, le bilan opérationnel des i-Jt.ncnsrer de la 

section Engins Spéciaux était le suivant. Ils 
avaient iancé, sans compter Ju nombreuses 
bombes éclairantes et cibles radar : é I engînS- 
crbles type SE fSOO, 6A engins-cibles type 
EGA 57, 2 engins-cibles type ECA 27, 78 tor¬ 
pilles. 14 torpille s-test, 48 fausses mines, 
b maquettes. ONERA, I engin/’Tiu.'a/îrce et, bien 

Pay* d-ccmlra. eu haut. lq maquette volante du 
Loto 110 photographiés en t&62 sur le terrain de 
Fonaorfcisa Juate après l'imf Kit-ci, ballonnais 
dtiguriFl^.i c:t ircippe du parachute cuvette. Le 
nniluhKranri: syits l'aile gauche abrite une flux- 
velve (SILAT). En dessous, Lm Molufon [Lutrj 
montré ave* sa torpille: acoustique L4 aéparée du 
corps porteur propulsé (ECPA). IMoft lias, le 
Lancaster WU DS u 1ÛS 1U n utiMsc pour les 
easafes en vol de la umquetto du Laté HO (CofS, 

J, O-snvidtiî, En bas, l'OEI Qstwold |&u centîe r à 
gauche| posa avec ecn équipage sous un 
l.uucasLar porteur iJ"nn Malafun. André Sévigpoc, 
Ingénieur navigant détaché par Lmémérr, ksI au 
qMlIre, à tlTdlIO {£t)H. ), UiîwaWJ. 


A droite,. le prototype de i'cngm postal Lalê ttD 
photographié sur ï;i Tomoîqua de lancement avec 
505 rfcUH II boester n à pOLuire fiüës ;:n fiJseNtgj.:. 

A l'etrlère-plunr la remorque rnobîla de 
téléyuliiHys qui devait être utilisée peur Lûules (es 
opérations de I an Dament. der poKirsLLin.: ot rie 
récupérai km ISiLAT ). 


sûr. 4 maquettes dti La ré I I 0. 

Dp J. Os-twaldi toujours : An morrrcrtî dé la 
con dbrfrrîij trurF de CûS [MOUS par Jfl Marins, Loié- 
roère nr'iT.'i 1 encore besoin de ce bombardier pour 
poursuivre ses diverses campagnes d'ussuJ. En cas 
de poursLiïte du programme de fa * fusée jbostüJe », 
fa firme projeter dWieler un ou deux Lancaster 
ai dénier urtu équipe d'essais. Etfe me demanda 
même d'envisager h cprrsiituü’ûri d un équipage 
compétent dam ce geure de l'opcemcntî, suivant 
dos modalités qui restaient à définir, Camp ta tcti-Lf 
des ev-notages pécu niaires uî du taux élevé des P ri¬ 
mes de voi de l'époque, une (elfe évcuîtralité s'avé¬ 
rait relativement facile,.. Mais cela ne sa fit pas. 
Quoi qu'il an soit, ess souvcrt-ifS rtïe repJofïgeil [ dons 
J'nmhirrnce aérienne des essais, qui fut pendu, n L 
neuf années. In partie fa plus mïérassarite de ma 
carrière . 


Qirnnr ?, la « irisée postale * Laté 1 10, il n'en 
(ut plus jiinass question. M fternard Devilliers, 
chef du bureau d'études a la SILAT siguaio que 
le missile fut cependant cidé à l'époque i 
l'ÈNSA ou à 5'EN AC de Toulouse, dans le buî 
de permettre aux élèves ingénieurs des mon;- 
pi.iLtrions sur les servomécanismes.,. 

Jtaui-Yves QROUAftD 


Hcmcrncment? ; l’auteur et Air Eaq tïœnncLnc S 
remercier- (tarilculièjerrteait i f-tM. Devllllers h Sévl- 
jjimc et Caries n LaCncnnrc, M. Mariette au 0!FA. 
ninsi que Tr: SIRPA-Kerlne et Ip OCflN, le niFnrscriKr. 
des PTT ec le direction îles Archives de France. M. 
Haymu-ntl Hncev, nr, S-is-f hut tint lirait, N. Jean Dsb- 
vralc. pnur sa rlncijm?ntaticui r sa rtncninïm, et... Jtnn 
infinie patience. 



MM. Hii-ian! Dptllicrs, chef-du Luiea-j J'Euiues à la SUAT 

n-:HJ> afinrend ce qü'amfit (iû fârel'aném VülOsiL UaüïgOLï de 
itiurfiïf fQûllti ;üai le d^le . sic l|(J.# Cîçfïï^î, prtvicnl-i.1, 

1 îïNLMfPflf 4 l" lï lAl’ t 1 . 1 lï.t'J- l i'. 1 ! i, 1 vjjt, (wrtj miff-ri.î (innnfa 'JJti 
garantie cPiwfljfJîiKTJt?... Le Lali’ i il! devait ■ At iv.'iV:r vjt mvip 
riT.'.ir,^ ' ê.tr?. ,?ir??iré M J'7 vrfftiÏL dé \ yjJ j«r r.'iï àccfUmiatr 
d {înmkE à rfetixfwirfs. (i.ift.’As fl) fit) dé CùminuSm. L'ûdir 
nssoff: sé fmàt jmt pansckutf-, pmchMcfim wfcvt)?- 
ïitii Pwrgijr ri tMpbml iepnrirrhiite principal. Vse 

Utmmtque didindsxài Cf.'. Oftérciiorn:, 

La ritfSXèKK atltniiè ed sishdiièe, le point ti'nrjcrmdwgt: 
rfjrpwarflafe ém! modifié de kik 'mrfr que ï'envin Jûl kwi- 
zm kl. 

1. ’imimct ntfmaîi ,urr du; baUmmiïsgflttJIés au'omtiqik- 
i n t -1 rJ, i ,v i a : is il ’ùpetra ; i çriti tpn iamp f.n p fit tu'i'n i j 
fteméRt (GfU! rfcv/rc,- ka nbtirtik air cnMeci rin tnij. 

Dwwl 'fl PJilî.t? à’titenmuvi, k rm'rifirr èarii umnkiwi 
:’ü imnehei fé^me^dtiit, œïiufM déjimvüiranciik/f'éltgk 


Ujj e.'ifin t nfé 1 ( 0 prctcLj'pc et quatre ni airelles 
ftffWIi COJ «fruits, Voici tjueTqtiei- caractcristiqueï teffi- 
rjiqyss de chacun. 

Laté I tO : 

jVIiTsse ce fuie ■ t 1700 kg .Turface iïkthe : 2 ,5 m 1 
Vitesse de crcisière iî 4 00 0 jîj . environ Ë43 kmth. 
Rayon ddctrcfl : 24ü km. Icngyeur. 7,35 ju. Enrer- 
fiL'rc : J m. Poids de l'acccicraïevr à poudre . 2SÙ kg 
(do nx fijîéoï éjectées en fin de ceD eustionj. Poids du 
fret pi.i.ykpJ 4Ci kg. AlLitomcUcn : Lvrüont'ocirtJr ij'pe 

M arboré 11 de 220 kg de pinjà.ïor. VKtsje de des- 


LA m R.bLL Ft)Sl ALE » OPËRATIONNELLK 

.'■iry.ï i-'iü jWiViicfriire unTr ? J jr.'is rr.'jj iw.'jr pk/cêe (h\n A'fri 
i'Â; rtiiLtor. Lu ejjei, il était Impariiati. paur êritër dé fspo 
tér, dé i é préiéti tiv ! Oj jj'üWts face arr nivli'. Ln dijCCHo) I dif IïitJ 
riiTiîr cmii'uniqiti'c pur n.tliù, ri Ar réJSmte difectmmik 
nhleime i partir tVime. jim-vaîrf. (t). 

m tin cuire principe d'ttiSerfiesa^ fui ttfliarçé éi pwniéiif 
Citvj( l'üvjV : S c iv.'i : ideil à uli&iw ici /jturafAtdf ijfpe LcKüi- 
t>K présentent a.ué jJürdntkï. Ctzi-à-dtiV qtl'ii finit ioptâc 
de üPlt .'Jrro îvffsrv à? descente miüt w nw.'irir m^ine (para- 
chatcfReflinnirnrd) diT.vt i'n cnr.d'iii)?viltpaeiwitT%r/ituk. Datti 
ee hui, ie. rérrifli'r demi être nunrHemt rr i.'Ji résineamVent/hir. 

Jvrr itir/m de miripaiioa. ie .rayAirc aurait sm xfiàk Sétùït 
deux Mndex : 

— (jtilgritMtUaiiu!! inixfne (aar ukeiu-iu: rJMftfrfÇlUfJ, A 1 fin dlf 
yoSémt aswrféparhmirfa l-i tftfwmmpfc. /jwj ie rîkki:- 
fJtdWpjf I de .'fl phtirf d 'iittfrrimzv. 

— tÈk'Eumnuittdf en vup ei en altitude u partir d‘kné M pitl 
lâmn sAü'ewiï tin ad,videur fo kmguettr du \'û)f<gé ». 


cante, volet sorti ctü/JiiKimîctcurnafcntr : 150 oü$, 
rcdüitoè 55 m/s avec Je jbtrroclSrrtC fnrdil Vi!es.tf. ver- 
ticaic; sous peroebuïe : 7,5 mi'scc. 

Maquettes : 

Poids; VU!] .kg. Longi.'euJr r 6,7.5 n>. Envergure 
2 t 5 m. TaJuge des ortes -7 e J D. 1/rre .TrsqucLtc 0 ! 
o'/ec bollc'i-.ceîs o été ccnstruïte pour les essuis dViîter- 
rJssuge eî ceux oe 'o propulsion scecièrée ijfiflncernent 
d ossiettc cons ton te J. Un-: ouiris o été emportée sous 
ncfkopLèrv ci J0, l'OO, J5(?éJ 2(JÛ kii'amêi-cs d'une 
sCrjillijj? d'èm issJr w uWrep lie ;», pocr 'es cotuJs o' dfù/ude 


M, üïi’Miiiii prtxîsc que tepairschutc-frtîn ifse rtüMïpe Acnl- 
7|ir c n nd friTiTi c, et pc l'odïicïXHi rtu paracbidc de ré; jpèru- 
ikki prcmuqirarl Is gtwifl.ijc iir IiuIIotibcIs s munisseurs et le 
déruuirHi^il d’un m ucicmipï ». 

LKPtHlea ffançaisÊs avaient ptèvu Scâ qiMlKÜèJ df «wr- 
iiei li mi jpji Lt iiiL le lîüjeL Purui-i ListJle, ^ai* exemple. Tna- 
quç vnl si; mit <lnti mi unes, un missile jkis£hI ■-.anl bitcé 
IciiîIcs Ici 'Itl TiMiHitcs. Aïcc upc ch^rjjc de 453 kjj, L poids 
rrurjeti jnurrva lier d'ohjcl ë [klsih iiï tii JirtUi-JL Qï Mncf-ïüle 
•:iLiûi . è.e de J 403 ty.. t>. tu iLrettiois dé Psris : J 103, Huit 
vois pïu jcuu éiaiem dune pjreusdanî -m sens :- auunr dune 
J’aqUt. . 

I ' JtçrqçTSiy devoir s'tl'fcet.ier sur uns surLU.ce de 25 déc¬ 
larés (5110 mérre.s si n 3H!Q. Le ravi lai Ile lu elÜ el la j'tuiLiiè éjl 
n inc iur J'im n n>: le unruif lua e-i 0éV'C.sl>:. dcilS bsurcs. 

Fia [%t JesdiiTTres avancés plusifuLi m neparnvïi nr soit! 
fJlânn.is. On prévoir e^rc fitbi-a 1 | ji:u.e j £ils aller et quirue 
rete-ur. M intoi.il, art envîtui^d rliiblir jiie üùisid Uiüd.euiui:e 
cn:rc Ku'i u B::~Jeuux el MàLseüle. Avec qu^.Lï ci^L: basé 
ù viiacui:- de ;ts villes te (;o:; aCria iers.il fc-iiiaé 4c iNimz-: 
lüisîiteî. Taures les fieu ce?, i\ roimuci d'injcrvùter rim 
« l'uses peslitta » jKHlirnicn en dFTCcHrm des. dent isnfrcs 
hases. 

Uuè liai àù il P a r ls-W aTsri I te-Apec i □ d^iàil perHietLnr 
E'üâüpfflt, eù 3J LiiinuLéS, deJélfLu de cuuuitr quolidieii Veii 
Maisoilte, et de S 603 vers A^cc*. 


I 11 17n disiMil-if d'rrir.-^i-nsa IrScmlsqise iur evjiinir.s.ilê<r 
-,ï!Î, d'un Mnrft 2VU Au rr-un; «fe rts essniS, E'^.îLsiii 

du uétiuieur île jet érail- remplace j:.i~ une psrile fusât yjj 
J:c Jl.ii', un tri en Lui-! la Lavé». 
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ES/l/lf^QUETFES POUR LES O^NDS 



L a firme Aimnodelj. toujours très produc 
rive, nous proposa nouvellement un 
étonnant pjotofype américain des 
années. 50 au 1/72* r le Lockheed XFV- 
_ à décollage vertical déni Ee concurrent 
diront était alors ki Convoi r XI Y- î Potjo, 
La documentation concerna n i l 'oiseau 
rare est rare.** Néanmoins nous dispo¬ 
sons d r un arriefe intéressant sur ne sujel 
[avec de magnifiques photos en couleur) 
avec i article de René Franc!Hon sur <■. i.n 
Chasse Verticale paru dans la h 13 38 
d'Air l-Ljfii {toujours disponible}. Vingt et 
■j i k ; pièces et i \ nposon r | us él é ments dr. 
base de ce kit thonsiolormé r vingt-deux 
autres, moulées en résine varie, consti 
tuonl le « plus » que isaus offre ici Air- 
rnodel. 

Abordons .e découpage dos pièces : 
il est sans problème sauf au raccord 
ailes/réservoirs qui est un peu délicat ■ on 

! [E J ^'“' rn n ^ onr ljn peu p us ses efforts 
A r angle de raccordemonl cité et au 
niveau de la prise d'air ventrale consti¬ 
tuée; de deux parties concaves* 

Après avoir entrai! toutes (ris pièces de 
la feuille p| avant rie commencer l'assem 
b:ag-: ;, | fautpnéparer les surfaces à pon- 
oo^ avec la 1 rancha d'une lame de col- 
lei passée sur la périphérie po:.r aplanir 
ies angles de découpe. A ce stade, il 
conviendra 'de poncer io& sur races do col- 
toge sur un papier de ve _r e à grain fin 
prédablemonl scotché au double-face 
sui u ie plantbette .ie bois d'environ 
25 x 28 cm. 

Le fuselage 

ïmportonl | Pour chaque i.femi coquille, 
îl luUl compler les mouvements de va-oS- 
vieni effectués cour obtenir un ponçage 

A: n £ AN - L : ,j n=j JArJVI D.1 1 9S7 PAG-t 4|j 


égal. Por exemple, quinze fors côté droit, 
idem à gauche. Si 'an no respecta ees 
cette régie de base,, on s'expose à able- 
nPiiu fuselage Iropi poncé d'un coté, ce 
qui est ennuyeux cor lo nez de; l'avtor 
supporta les paies d' hélice el ie coàkpiI 
risque aussi de s'en trouver étriqué. ! Fout 
préciser que la demi-coque droite com¬ 
porte Lino légère erreur qui se présenta 
■Sues la forme d'une légère oxcroissan.ee 
dorsale de 4 err en trop. Il faut l'inter et 
coller une bande^lle équivalante sous le 
jointure du Collage, on mastiquera après. 

Pour aménager f'habitacle, nous ima¬ 
gine ns.... U no vogue idée de* I Ymsombli: 
nous est donnée sur le ncl'ce de mon¬ 
tage : un siège, un plancher et un 
tableau de bord, c'ésl ioul, A çà stade, 
iï faudra reesuier un pilote qualifié en 
polystyrène pour « piloter » l'engin 
ru j te ce faire décoller ce XFV-1, il aura 
au moins l'avuuSctge de masquer les ins¬ 
truments divers qui doivent dons la réa 
• lé garni r les consoles latéral os... 
L 1 ensemble des composant intérieurs 
devrai- êire noir mat. 

'I existe deux prisas d ' ni r situées do part 
e d'autre du fuselage, j-usie sous le bord 
d'attaque dos ailes p el ! es oui été 
ou bl iées r a ir Ai r mode!. faudra ! es cre u 
sur légèrement perce que lo pEastlque no 
fait que 3/4 do mm, à cel endcoil Deux 
orifices d'aérai ion en ouies sont à a [ou 
tor scjUs l'avant bu cockpit (juste: au- 
dessus du chiffre]x 5 » de 657 sur lo 
photo}. Los g ru ver à a pointe sèche ou 
; es tracer ou rapîdagrapho. 1 a raccord 
Karman clés bords do fuite est tmp 
arrondi, P ri peut en réduire !'épaisseur* eu 
douceur ovec une lima a queue de roi ». 


AlRHlOfêiL s 


LeekheeeS XBFV-1 


€»u 1/72° 


par Olivier Canon 


Lo prise d'air ventrale composée do 
deux pièces est së délicate à dot ouper 
au' sera uffle de se tailler les ongles 
avant de la travailler ! Notamment en en 
qui concerne l'opération d'urnmeisse- 
ûlenl des deux pièces concaves. 

Ailes et ailerons 

Aucune grande d! dieu! ré ici. J. faut seu¬ 
lement ben veiller n amincir chaque 
demi-bord do finie des ailes jusqu'à sa 
Ihrée arrière. On positionné ensuite les 
demi ailes et les demi-cibrans l'un sur 
l'autre uvonl de laisser iniillrer de b colle 
cyonoacryfate à □ jointure. 

Positionnement 
sur te fuselage 

,1/opération est facile |.K>Ljr tes ailes el 
dïffici lo pouf l'empennage cîudforme. Les 
ailes doivent avoir un dièdre légèrement 
positif tandis que lus empennages 
devronl ê Ire coïtés perpendiculairement. 
L'errp acement de collage de chacun est 
caractérisé par quatre lignes gravées 
dans "arriéra du fusekigù. Poùrèlresûi 
de l'ajustage, il vaut mieux déposer une 
petite goutte de « cyano » l:iu centra de 
chaque pion de façon o b posi Norme: 
Êodlemenl en pivotant à droite ou à eau 
crie et finir en faisan- couler ia colle fe 
long de lo basé 1 . 

Comme le montrent les deux photos du 
vrai XFV ï dans le n° 38 d'Air I an, on 
a le choix entre représenter l'avion ver¬ 
ticalement sur ses quatre rouLefles (il n'a 
je mob décollé dans certe position por 
manque de puissance du moteur) ou hori- 
zünta emai ii sur des éuhusses de roulage 
fournies dans .es pièces en résine. 

51 l'on se réfère au petit plan d'Air Fou 
at que l'on colle le conlrefor 1 □ cheval 
entre ’aileéi les empennages intérieurs, 
on s'aperçû t qu'il manqué à mm pour 
o rte En dre Ihirrn ou iViutno des jambes prin- 
Ctpalés J Ori devra donc compléter le 
vide avec une rige er plastique étiré à 
la flamme. Les reu lis du lai son! fo-usses 
(voir fihatos en vol dans l'Air Fan précité), 
leur diamètre est bon mais le moyeu de 
la roue n ost pas dofsonité comme il se 
doit, i faut cherché! - deux roues « en 
rab ■: dans mtoaulre moquette. Celles du 
Càraa/r Frog/Novo conviennent ou 























































bien ce les de L A venger d'Airfsx. 

Derrière chaque rotfe et roulette, pn 
enflera des petiles équerres réalisées 
dans du p asti caïd, pour la suspension, 
plus doux fi h pour le rccccra oléupneir- 
mà tique allai il du moyeu de la roue 
jusqu à o jambe do train. Les raidisseuré 
qui se croiser ! ynlro les jambes des trains 
principaux seroril faits eu corde à piano 
i îiiisi qikï la timonerie courant le iana des 


jambes [c'est essenliel peur la tenue de 
r ensemble). 

Pour ha que paie d'hélice, il faut per¬ 
cer u.n Inou d 1 1 rnni b le perceuse a lin de 
les enfiler sur es deux supports fournis : 
d pour le premier cercle et d autres 
(décalés ppr rapport aux précéda mte) 
pour 'hélice conSiarùlofï'/o {voir photo; 
ange 23 d'Air fan n° 3S| ; puis orienter 
!o$ fioles convenablement. 



Los antennes situées sur le réservoir 
gauche el sur lo dos de l'avion seionl 
exécutées encore en plastique étiré. On 
ajoutera aussi quatre drainï d' 1 mm de 
Haut sur lo cflne de l 'hélice. 

Dée@t i atÈûn 

lout 'avion est de ieirila aluminium 
no tu roi avec dos nuances plus ou moins 
br'i unies r Une solution consiste a pe : u- 
dre enlièremeril l'oiseau d le bon De 
ni u/mat i aster, de masquer ensuilo cer¬ 
tains panneaux au «LlquJd Mask » Ravell 
OU Hnmbrol oî d'appliquer l'alu brillant 
Humbrol rr J ï i o l'oérographe (sur la 
p;aque dorsale, la partie avant du fuse¬ 
lage:, lo contre dos réservoirs) Le nec de 
V avion esI e-'i gris clair mat, et en gris doit 
satiné les tip-tanks [non on orange 
comme indiqué sur b notice) et la qutnn::, 
à l'arrondi du fuselage-. .'ochappemenl 
ventral des guz eri à poindre en « gun- 
mctal si, les pôles d'héi ce on noir se mi 
mal ayur os bouts en 'aune mût, 

Tou les les iiminÈriaulaticns et insignes 
proviennent de diverses planches Micros 
cale, los lettres a. Lockheed XFV-i s- pro- 
viennenb elles, do planches LeIrase! 
imprimées sur décal vierge. Pour finir : 
découper une bandelette rouge (peinture 
sur seul cl s) d r l mm d'épaisseui al la 
poser d la base oes ailorans d'exlrada; ■ 
C'est net et sors bavure. 

Pour conclure : voilà une maquette en 
tf. vu ce » reblivemont rapide et agréable 
à construire si, de plus, juste dans ses te" 
mes générales. Lie réjouira celloirtomant 
es arnalems de « protos b et ceux qui 
airrient 'exotisme, El ce, d'autant pus 
qu'il existe aussi o fa mémo échelle {si 
die7 lo mémo fabricant) le Fameux 
Convoi i XFY-i °{.xi s.j. Avis aux amateurs. 

Olivier ttiNÜN 
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AIRMODEL — U7 2" 
Sulchoï Su-25 


Voici une nouveauté soviéiiqrFe intéras- 
sunlfc? à ajouter è la « pénurique collec- 
rion «u 1/72" des trions au Pacte de 
Varsovie. L'idée de représenter un Su 25 
« Irogfoot i> esl heureuse. Ft pour un 
avion encore peu familier, on peul êii'e 
suHsfarl do In définition dos surface:-gra¬ 
vées. La moque Ile esl composée de 
treize pièces thermoformées el de Éieula- 
sept autres pièces finement moulées en 
résine dont, poi.H le posle de pilotage, 
un tableau de bord +■ siège + consoles 
+ manche, et pour le: outres pièces, les 
Ira ins 4- les antennes +- les pylônes 
d'accrochage, Toul ceci pour notre plus 
gronde soJis lac lion. 



La notice est cJake el piécrse, elb pro¬ 
pose trois variions aux couleurs du Pue le 
do Varsovie [russe, tchiVjuo et hongroise} 
o représenter sur un cümüuf uqe oom- 
mun Ce qui Oi;J dommage, c'est que les 
coloris proposés par la notice ne nous 
renseignent ;x3s beaucoup sur les équi 
valences HumbroL Pour le rnorquoga, 
on doit pouvoir ïu-ul récupérer chez 
MCicjscale 'a vous de jouerji. 

Airmodo! u moulé nn épaisseur dos 
taquets sur les côtés du luseîuqe, flssonl 
prévus pour positionner es deux :éac 
tours. Cies damiers sont hélas dépourvus 
do délu iis intérieurs et, par conséqin^nt, 
il fuul prévoir de fabrique r soi-même une 
lurbïne en plbstîcard skié en étcié □ la 
I aeün dns uM bes d j . : coma resse ur des tur 
borâedeurs. 

la ■ i loquetto iFhê fois tenrïiinéo, lu nu lice 
df! montage proposa un plan d'occro- 

rioge des di vers armements avec défi 
nihor vb chaque élément. Seulement 
voilà, il foui se procurai l'ensemble sèpa 
rement cliez notre :éla dont I Je t-adu s 
I encart de la notice . On peut trou¬ 


ver tnm ces ofrfiomonte Airmoctot on 
résifrs cfcrns la gamme savtêfkjixt d'armr- 
ments Set n° f, réf. AM 2505. . C'ssl 
dommage, il aurait pout-fitro été prêté 
table de les avoir dans ïu muquelte, 
quitte à augmenter la prix en coese 
quen.ee ! Après cotte nouveauté interes 
santé à quand b MK Î-7V ! uterum ? 

O. CANON 


AIRMODEL — T /72 e 
Rycm X-T3 Vertî|et 


Oh, au'il est mignon cet avion là I Air- 
mode I donne ucluelJenWHtt dans las pro¬ 
totypes US des années 50 el ce:-u uuus 
fait découvrir des formes étomanles dou| 
on is'ovrjrS peir-ûh o ]‘>ns connaissance - 
c'est le cos du Ryan X-l 3 Vviiïfà com¬ 
posé de douze pièces thermof armées 
( fuselage, nilys, dérive...], dont quatre 
imprimées ïnulFlemenl (puisque réalisées 
séparément en résine), et dix-neu pièces 
an résïnn-époxy vert foncé [cinq pièces 
pour üe cockpit, quahe pièces pour la 
tuyère, le resta or- dérive, cône avonl, 
Initias dé skis of diverses antennes) La 
canopée, étrange dons son aspect,, esl 
rendue assez lidèlenient al resta limpide. 

Parlons maintenant -de :□ notice qui, à 
alla seule, r> bran valeur de documenta- 
lion ; on y trouve une photocopie du 
tab.eou de bord et des consoles [inull iüu- 
ncusofïiürtl trop contrastée pour distinguer 
la noir du gris), ut un plan quatre-vues, 
ovec stencils, oboridumm ont docurnen 
tés. A. la dernière page de lu notion, un 
dessin on perspective montre la plaie- 
forme remorquée quï doit transporter 
l’engin et le fo re décoller' vedienlomant 
on !o positionnant □ t'aide de deux énor¬ 



mes pistons et, sous ie dessin, une 
légende on anglais nouveau kii Air- 
modal rèf, [Kit EpoxyJ — 

« Ffïseuib e de Irurispuri trolley peur ie 
X-l 3 " Voilà une marchandise trèston- 
tente notamment pour les a ma leurs de 
do ramas h so procurer directement chez 
rank Madollbuu [rf, Air fan n' J 91]. 


Avec b tockhead XI V-i et la Fago à 
lu même échelle, voilà un psololype qui 
réjouira certainemenîies enthousiastes de 
bizarreries volantes, d'autant plus eue 
celui-ci est rapide et facile à construira. 

O* CANON 


AIRMODEL — 1/32* 
Büeker T 33 Jungmeister 


3 y Bu 1 33 exislo'i déjà è doux échel¬ 
les différentes (au IMS* chez Pumêla 
Vonio cm va eu, au I//2- chez Hei erl le 
voici aujourd'hui au 1/32^ en galette 
pbslrque (fiermoforrnéo. C J ost da prima 
abord une belle maquelte ruais qui 
damandofa pas mal de trova ' en pers 
|p üve, rioluïrimoot au nivaou dos ailes. 



Corrime Airmodel nous y hubilue moiu- 
tanofït, \o kit est formé de dix huit pièces 
moulées dons une plaque d'un millimè¬ 
tre d'épaisseur L'entoilage el la strucluie 
de l’origiiïu sont remafquubletnynl ien- 
dus. Le pian supérieur des ailes a, cepen 
dant, un dièdrè un pou trop positif alors 
que dans la réalilé il es! presque neufre. 

Los pièces de complément mou ées en 
résinu verdâlry sorti las suivantes : sioga 
oilote., manche à balai, divers fiiô!$ el 
ranforts, noues carénées et rou elle de 
queue, moteur, échuppamonts ci eu ai¬ 
res, hélice, lob eau de-yanf, qolonniars, 
échappement principal, supporls de 
roues... Voilé, avec ça on n'c plus besoin 
d'une boîte 6 surplus ot o'ast un net pre 
grès dans les muguet les vucyfonviéàS- 

La notice (queLe me^eîlle d'inlorrrv.i- 
lïan !| est faite do plans trois- et quatre- 
vue.s de schémas Je peinlure pour cinq 
avions (deux civil: al emonds des années 
30, un a emcnc d'une un -é d'enlr or Ur¬ 
inant do a LufîWdfîa, un liûcker suisse. 
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■si (.ni autre espagnol], c'ess dire le choix 
Toul y est monfionné jusqu'au stencil de 
la boîte ù pharmacie en passant par le 
sigla bücker au centre des pales d 'héli¬ 
ces. On y voit Tiêm-o i.n dessin assé/ 
■fouillé du labieuu de bord ; dommage 
oü 'il n J y ait pas ce déçois dans ce kit ! 

La construction de celte maquette 
requiert assez do patience et de qisoor- 
nemeril au mumenl du collage des plans 
supérieurs sur les mâts de sou lien, la hau¬ 
bannage est a créer soi même uvar de 
ici corde à piano. Quant au pare-brise, 
un patron ou 1/32* esl d&ssiné sur la 
nalîco. Il ne resè plus qu'à le grava r par 
transparence sur une foui le de rhodoïd. 

Le total : uno bol In maquette, les seuls 
détails à apporter son! riiMmas. C'est, 
noiomment, toute fa timonerie à l'intra 
dos e à l'rtrrii:rc. du fuselage. Mais, 
rassurons-nays, au! ceci est indiqué sur 
as plans. Cette maquette es: disponible 
aussi eri résiné |àio mémo échelle) et fera 
l'objet d'un ariide plus délai lé dans 
notre rubrique *. Des maquettes pour les 
grands ». 

O. CANON 


KQSTElî — 1I46 9 
»F-ïOï A/C Voodoo 


Lo version monoplace de recoonais- 
sence du MaDannoll Voodoo est à notre 
avis la plus élégante, ei c esl uvoc fébr. 
lité que nous amendions la surfin de cette 
contorsion promise depuis plus d'un on. 

Je dois romnnaîtro que nous ne som¬ 
mes pets déçus, lu présentation ost très 
saignée, ce qui est nouveau dans fo 
duiTiuiiio du thermoformé. La no lice de 
montage esl bien dessinée nf très com¬ 
pléta, donnant toutes es explications 



nécessaires pour ta transformation du kit 
Monogram ot la décoration de cinq 
modèles dïfférenls. Hélas, cinq fois 
hélas I les décalques ne sont pas fournis 
et nous comptons sur Micro-Scale pour 
combler celte lacune prodiuinomcnt... 

I rente pièces thermoformées meublent 
l'unique gaufrette livrée dans une petite 
boîte en carton décorée d'uno gravure 
N et B. Et Kosteî n ’est pas allé pur qua¬ 


ire chemins vers la conversion puisqu'on 
nous propose de changer carrément 
toute la partie du fuselage située en 
rsvant de l'aile, ce qui à notre avis n'était 
pas nécessaire, le ne/ aurait su! ii. 

Il foui reconnaître que le mou âge de 
co kit est très lin el précis. Outra ‘impor- 
Ir.jnto parti an de fuselage avant, nous 
trouvons' de nouvelles roues, plus petites, 
avec les Iroppas qui conviennent ; tes 
tuyères courtes el ic carénage .1 faneur 
du qr.die plus impartant {qui crailleurs no 
dc-il pas être facile à raccorder sur a 
base Monogram !J, tout un aménage - 
ifront du cockpit monoplace avec: son 
tableau do bord eî un nouveau pu ru¬ 
sai e-il ; ainsi que différentes cloisons-'. Les 
no col les ECM udéquotos n o ni pas été 
oubliées et, pelrf luxa intéressent. des 
obturatours d 'entrée d'ciir sont fournis si 
l'on désire présenter le kit lino * 1 sur un dio- 
rama. Dernier bon point : La verrière, qui 
esl d'excellente qualité avec une épois- 
seur conséquente et entour éè dos g aces 
dos caméras à placa-r sur le ne/- Voilà 
un {cil rlo transformations sérieux donl nous 
reparlerons sûrement après son utilisa¬ 
tion ! 

j, b on SON 

* Documentation recommandée r tes 
deux numéros de tt In detail & s cale » 
consacrés ai/ Voodoo -Etiez. Afrns & 
ArmouF Press, ainsi sue * Voodoo », puf 
Lov Orendei *f Paul SiOvcns, chez Stjua- 
dranfSignât. 


GOUT TE-TOQUET — I /48* 
Morane-Sauïrtler 406 


Moins apprécié que le P-VA) parce 
que sans doulé moins joli, le M.5, 4Û6 
reste à notre avis le vfcii combattant do 

1 939-40, puisque dix groupes de noire 
Armée de r Air on métropole étaient équi¬ 

pés do rot appare I à a veille de !a der¬ 

nière guerre. Ma gré eu r intériorité _ ace 
aux Bi 109 h, les M.3. 406 ramp^rtèrenl 
néanmoins plus de 900 victoires aérien 
nos ; près de 250 d'enlrc eux lurent 
aboi lus par Ici I lak ou en combat, 350 
autres d is pu ror er 1 1 dans des c i t cor iston 

ces diverses; ajoutons que le M.S. 

406-CI fut constreîl à plus de 1 030 
exempfniros, en 1 rance, el ia Puisse en 
fabriqua, sous lioenco, 289 exemplaires 

désignés P.3SOO el P,3801. 

Le^it proposé nous d re unn gauüreilo 

de 26 pièces thermoforrnées d'une 

grande précision. La gravure est en 
creux, un pi-ra? trop profonde, lés formes 
s! les dimensions sor)t très bien respoc 
tées. le pr al i d. : fusa ag e a ù té par Iici j- 
flôroment bien senli et les zones entoi ee£ 
son: i.iorfaîtoTnenf reproduites. Tout a été 
censé sei'ieusomont. Les nombreuses < oi¬ 
sons, les tableaux de bord, le, siège du 
pilota ot même les coussins ne manquent 



pas de réalisme. Evidemment, certaines 
pièces qui demandent beaucoup de 
finesse, comme ie radiateur ot autres gril¬ 
les dl'enlrée d'air, devront sons doute 
être reconsidérées, la fabricant, prudent, 
précisa d'ailleurs qu'îl no s'agit pas d'un 
produit iïti ■ il faut y me! Ire du sien. Les 
pièces dé i> cal es a., qui demandent une 
carrain„e solidité, son! moulées en whilo 
me, 1 * * * * * * a/. C'est la cas des pales d’hélice, du 
train d'uHeirissogo (avec son système de 
rétrac son), des muas, et des col acteurs 
d'échappement Brotr/avia, enlre outras. 
Brava fx^ur la verrière dont la transpa¬ 
rence n'a rien à onvior aux modèle^ injec 
tés. On appréciera la plan, également, 
au l/4B ù et la nolice suffisonment pré¬ 
cise pour le montage de lu maquette. 
Dommage qu'une plandhe de décalquas 
ne soit pas fournie ; on aura du mal a 
Irouvor ailleurs les cocardes et les insi¬ 
gnes d r : grandes dimensions an usage à 
"'époque. En conclusion c'esl du oon 
« vaau », à la poiléc du moqueliisfe 
rnoyeiï. at nul doute que co chasseur 
pataud fera casino figure dans k> Vitrine 
réservée a la Seconde GiKir/e mondiule, 
a côté du D.59Ü du même fabricant et 
en attendanl la suito... 

J. BOD&QN 

+ Oociinientatian i # l'EncycIopédio 
Mus frée tiv l'A vlotion » o ü J 00, A tins ; 
Profila n * 147 ; a le Fanatique de i'Avia¬ 
tion » n ° 100 à 1 i î ; /ci « Ve/m » n 0 2, 
24, 25, 26 ; <!■ Aéra-journai » n° 6i7 et 
Air Fan n* 63 de janvier 1934. 


LD t MODE LS — 1/48" 
Lockheed EC-121H 
et Lockheed P-2H 


La firme tm'tannique I.D. lanoo depuis 
quelque temps sur fa marché des modè¬ 
les do Pos grandes dimensions on vacu- 
forrn. C'est le cas de ce Ieclcheed 
EC-1 ?’i H t:t du P-911 Neptune. 

Pour ce qui es du [^minier, ce rTesI 
hélas pas le Super- Const&lhtton donl 
nous rêV'.ai s ! Doux gauffrelies compa 
sent ce kit de 31 pièces thanmotorméas. 
le moolago ost imprécis ut la growre 
inexistante. S lu k?rmo générale asr assez 
juste on ce. qui concecne la fuselage, es 
ruocfxds karman 1res impartants sui cet 


AIR FAN SÜ JANVIFK -!9Q7 ) PAC F AH 

























































ALYL 


y 





i * ’ 

( 1 


nppars i I ont été r \\ igés. ( ouf ce qui 
esl profil d'aita, saumons, bonis do fuite, 
etc. j esl plutôt faux et difficilement ré eu 
pérabfe - mémo pour un maquettiste dïO- 
vronné’. In pute-brise, unique pièce 
tran&po renie, est tout juste connota Ne. 
On no trouva pas trace ici d'hélices ni do 
roues. Mais, de toute façon, ces occes- 
sairos sont rarement utilisables en 
« voeu ». Inulile de s'étendre sur la sujet 
qui ne s'adresse qu'aux super-fa nos du 
Cofl&tntifïtfan [dont a suis} et aux super- 
maquetlistes. Négatif : ta plan fourni est 
lu aussi plutôt sarrmaire... 

1o Neptune est du mômo cru et aussi 
en 3 5 pièces il lermofcmees I à encore, 
'allure générale du fuselage esl ussef 
bonne, b en que la forme en coupe du 
cône do l'antenne MAD soit complète- 
men I l'aîëe.. I ' é; ren rne r adoriié vontra- a 
dqdemen \ i ne forme biza me.. Les i k.x fil¬ 
les réqcleurs n'onl pas le look, adéquat 
ot Se profil de l'aile est puremenl faux. 

Les roues de ce l J 2 I pourraiern êlro 
les rouas do ^'importé quoi avion... 
D'une manière générale, le pluslkxtrto do 
ce kit est trop fin. Nous avons découpa 
uno nacelle moteur — dont le profil esl 
plutôt bon —- pour va r ; l'assemblage 
■des demi-coquilles d'une extrême nariso 
s.'est evéré problématique ot les conso¬ 
lions dans l'épaisseur (oui bonnement 
impossibles. Deux verrières son] fournies, 
mais leur qualité comme oaïle des autres 
pièces IronspatenleÈ esl plutôt médio¬ 
cre... la montage de ce modèle néces¬ 
sitera également une SO' de expérience. 
Amateurs, donc : s'abstenir obligatoi¬ 
rement. 


LD. MODELS — 1i32* 
Republie F-84G Th u rider jet 


Dernier modèle que nous avons acquis, 
le F-H 4 G t'hunderjef. Le sujel u do quoi 
faire rêver, le kil a da quoi vous faire 
pleurer... Une seule gauProtto, neuf piè 
cos en Tout,, plus une curieuse verrièra 
donnée pour une verrière de F 84 I 



Celte tais, mémo la forme générale du 
fuselage, pour tan Simple, est fausse, sur¬ 
tout dans sa partie arrière el au nivonu 
de Tfiobitado, las tip-ftinks sont moulés 
ntécralemeril avec -esoilosot leur forme 
as.t approximative comme roui le resta du 
modèle d J ail!eurs.... Lo gravure ost ncNs 
Icinte el la fïou qu'il an reste esr grossier. 
Pas de roues, la pénurie est de mise, 
même le p an c l'échelle qui n'est sans 
douta qu'un brouillon. Honnêtement, 
voîfa un lut à décor mai lier meme aux 
super-maquettistes. Un es! consomma 
: eur : nous aimerions quand même bien 
voir une de ces rnaqueltas montées par 
eaux qui ! es commercio : senl à si grands 
trais... pour nous ! 

i. BOPSON 


EFALCON — l/43 e 
Hawker S g a Fur y FEL2 


Nous terminerons ce tour du monda du 
■a voeu » avec la dernier chasseui ù 
hélice consi r vit en Grande-Bretagne 


avant l'arrivée des « jels », Le 5ea Fùry 
éto t le version nova le du Fury lui-même 
issu du romanx himpesf. Sa conception 
ovüll bénéficié de kn, e l'expérience Je 
la firme Howker en matière de chasseur 
et le résultat tut remarquable. Le Seo lury 
reçut le baplêrne du feu en Corée:, à calé 
de ses frères à réaction, et ceza ns exem¬ 
plaires da c.o bal avion volant encore 
aujourd'hui, 

La pochelte proposée pai la firme néo- 
zélandaise contient, outre les deux feu I 
las :hannoformi':a$, una notice plutôt som¬ 
maire., mais dont le plan Irais-vues esl 
excellent. Et c'est déjà une bonne chose 
Nous ne reviendrons pas sur la présen¬ 
tation généralement négligée des kits eu 
soufflé, alors que leur prix est compara 
b!a ù col .i d es r modèles inîecTés... Le kit 
de Falco n esl néanmoins un bon produit 
Les éléments imprimés soril bien sortis. 
Fout osl net el la gravure en iéger relief 
dos lignes de structure esr .'Uiffisommant 
ine. Les formes sont justes, el Panneau 
avant de capot ast particulièrement bien 
réussi ; ou ne feieril pus mieux an injqotè. 
Les demi fuselages sent très fins ei lidè- 
lé$ à .a rédiié, ie dièdre des ailes esi car¬ 
rer:', ainsi que les différents bossages des 
canons, du radiateur ot da P entrée: d'air 
du carburateur. Le siège du pilote n'est 
pas trop vilain mais, comme d'ha b’rode 
dons co genre da fabrication, les rouas 
ai tas paies d'bélkje son! a 'econsidétai .. 
La verrière astucieusement protégée dons 
una huila de plds que opaque est d'nna 
limpidilé paifaile. L liubilad-y, du son 
cô'é, est rudimenf-a re. mais les maquet¬ 
tistes avisés què nous sommes saurons 
('équiper de lacs tas accessoires, F; 
gageons que les a moteurs de chasseurs 
à piston o brian riront rai do bons résultats 
avec: ce kll j assurément Pundes imeiltaurç 
dans sg catégorie, Rappelons que 
ü Ouest-1 ranca » a édité une excellente: 
petite monographie du .Soa i un/ qui sam 
fort ulile pour la fabrication de ce modèle 
(voir notre rubrique publicitaire « Bib io 
thôqua » si nécessaire), 

J. 0OD5ON 
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